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OURQVOI UN DOCUMENT
...parce que, en ce début de l’hiver 1960-19 6 1, de t r is  nombreuses lectrices se trouvent devant 
un problème « chauffage » à résoudre.
Aucune n’ignore, bien sûr, l’existence du gai et la plupart d'entre elles l’ont déjà utilisé, mais 
toutes n’ont peut-être pas encore pu apprécier la grande diversité de solutions qu’il offre pour 
assurer un chauffage répondant à leur désir. Voici pourquoi nous avons réalisé ce Document 
dans lequel :
•  Vous trouverez, exposés et développés, les divers avantages de ce combustible dont la sou­
plesse, la rapidité de mise en route, l’intermittence et la sécurité en font un mode de chauffage 
économique et sûr.
•  Vous apprendrez à calculer, approximativement, le volume que vous aurez a chauffer en 
tenant compte des conditions d’isolement thermique de votre appartement.
•  Vous aurez des notions sur le fonctionnement des radiateurs indépendants, des chaudières 
de chauffage central, des équipements de transformation et des générateurs d’air chaud.

ONFORT

par Gilbert DRU

Il est assez difficile de 

le définir avec précision. 

Dans cette notion entre 

une forte part d’apprécia­

tion individuelle. Cepen­

dant, il est possible d’éta­

blir les limites entre les­

quelles il varie et les fac­

teurs qui l'influencent.

N O T I O N  D E
La température extérieure varie dans de larges limites, 
la température du corps humain est constante. D'une 
manière générale, la température extérieure étant la 
plus basse, le corps humain cède à l'air environnant la 
chaleur fournie par les combustions internes de l ’orga­
nisme. Le maintien de cet équilibre thermique exige 
un effort de réaction qui se traduit par une sensation 
d’inconfort : le froid.
Par contre, si la température de l'air ambiant est elevée 
la chaleur résultant des combustions internes doit être 
éliminée quand même et ceci entraîne une fatigue supplé­
mentaire qui se traduit par une sensation d’inconfort 
différente : la chaleur.
On peut donc définir le confort thermique comme une 
sensation de bien-être, réalisée quand les conditions 
extérieures sont telles que l’organisme puisse compenser 
les pertes ou l’excès de chaleur sans réactions excessives.

M A I N T I E N  DU
Le chauffage a pour but d’entretenir les conditions de 
confort thermique. Tout chauffage, quel qu’ il soit, utilise 
les modes de transmission de la chaleur : rayonnement, 
conduction ou convection.
Rayonnement. Un corps très chaud transmet de la cha­
leur à un corps froid placé à proximité sans échauffement 
sensible du fluide qui les sépare.
Conduction. C ’est le phénomène par lequel la chaleur 
se transmet uniformément dans un corps chauffé en I un 
de ses points, et d’autant plus rapidement que ce corps

CHAUFFAGE AU GAZ
•  Vous choisirez, dans la catégorie qui vous intéresse, le modèle d’appareii que vous désirez 
installer chez vous.
•  Vous saurez pourquoi et comment les appareils estampillés que nous vous présentons offrent 
une garantie totale grâce aux dispositifs de sécurité et de régulation dont ils sont équipés.
•  Vous connaîtrez les impératifs qui doivent guider toute bonne installation.
•  Vous pourrez choisir, quel que soit votre cas (petit local ou vaste habitation), entre le chauf­
fage divisé (radiateurs indépendants) et le chauffage central (chaudières ou générateurs d’air 
chaud).
•  Vous profiterez des conseils d’utilisation et d’entretien pour obtenir de vos appareils de 
chauffage au gaz le maximum de rendement et pour les conserver en parfait état de marche.
•  Vous établirez votre budget, grâce aux renseignements de tarification.
Nous espérons, enfin, que la lecture des pages qui suivent vous aidera à comprendre le fonc­
tionnement des appareils et à trouver la solution la meilleure pour votre problème chauffage.

THERMIQUE
C O N F O R T  T H E R M I Q U E

Ces conditions extérieures sont, bien entendu, de valeur 
différente suivant les individus, l'âge, les habitudes et le 
genre de travail.
Quand on emploie le terme de « conditions extérieures » 
la température n’est pas le seul facteur à considérer. Le 
confort thermique dépend en réalité de quatre éléments :
•  La température de l’air ambiant.
•  Son degré d’humidité.
•  L’importance de la ventilation, des déplacements ou 
courants d’air.
•  La température des parois intérieures de l’habitation. 
Ces quatre facteurs peuvent prendre les uns par rapport 
aux autres des valeurs différentes; on dit que si l’ impres­
sion de confort reste identique, la température résultante 
ne change pas.
Malgré cela, dans la plupart des problèmes de chauffage 
on ne tient compte que de la température de l’air, les

C O N F O R T  T H E R M I Q U E
est bon conducteur de la chaleur (métal par exemple). 
Convection. Un fluide, air ou eau, s’échauffe par «  convec­
tion »  au contact d’une paroi chaude, se dilate et s’élève 
par différence de densité. Cette « convection naturelle » 
peut être accélérée par un moyen mécanique, elle est 
dite alors « convection forcée ».
Tous les systèmes de chauffage utilisent pratiquement les 
trois modes de transmission de la chaleur énumérés ci- 
dessus, mais on peut arriver à donnera l’un d’entre eux 
une place plus importante dans un but bien déterminé.

autres facteurs étant souvent d’importance plus faible. 
Cependant on remarque qu’une élévation du degré d’hu­
midité, sensible surtout en demi-saison, fait naître le 
besoin d’une température plus élevée.
L’importance de la température des parois est assez sen­
sible. Il est certain que les murs emmagasinent de la cha­
leur et la restituent sous forme de rayonnement. La meil­
leure preuve en est l’ influence sur la température inté­
rieure ambiante, de la bonne ou mauvaise insolation des 
murs d’une habitation.
Ce rôle de la température des parois est mis à profit dans 
certains procédés de chauffage où les murs, le sol ou le 
plafond sont portés à 40 degrés environ.
En résumé, on peut dire que le confort thermique est 
réalisé dans un local dont les occupants ont une activité 
physique presque nulle (salon, bureau) quand la tempéra­
ture de l’air et des parois se maintient entre 18 et 20°.

Par exemple, un radiateur indépendant peut transmettre 
la chaleur par conduction, convection et rayonnement, 
sans risques de pertes de chaleur puisqu’il est placé dans 
la pièce à chauffer. Par contre, dans un chauffage central, 
il est indispensable de limiter la dispersion de la chaleur 
par rayonnement et convection, autour de la chaudière 
et des tuyauteries, à plus forte raison si cette chaudière 
est placée à la cave. On peut obtenir ce résultat en calo- 
rifugeant le corps de la chaudière et la tuyauterie sur 
un certain parcours (dégagements à ne pas chauffer).
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V A N T A G E S

AU

par R. ROCHE

L ’agrément attendu d’un sys­
tèm e de chauffage est avant 
tout sa parfaite adaptation aux 
besoins ; nous avons vu (Confort 
therm ique p. 2 ) qu’ils varient 
avec les individus et les diffé­
rents moments de la journée. 
On est donc amené à réduire 
l ’ intensité du chauffage et à 
régler son a llu re pour obtenir 
la tem pérature désirée.
Le gaz se soumet parfaitement 
à ces variations grâce à des 
qualités qui sont les suivantes :

R A P ID IT É  DE C H A U F F E  E T  SO U P LESSE
Un appareil à gaz atteint sa pleine efficacité très peu 
de temps après l’allumage. L’utilisateur peut ainsi 
arrêter complètement le chauffage pendant la nuit ou, 
en cas d’absence des occupants, pendant la journée, 
sûr de pouvoir selon son désir, atteindre en très peu 
de temps, la température désirée.
Ces extinctions et réallumages instantanés d’un appa­
reil à gaz permettent une parfaite adaptation aux 
besoins de chacun ainsi qu’une appréciable économie 
de combustible.
Le combustible « gaz », grâce à ses qualités de sou­
plesse et de rapidité, confère aux appareils qui l’uti­
lisent les deux principaux avantages que l’on peut 
exiger d’un bon chauffage :
Chauffer comme on veut grâce à l’automaticité ; chauf­
fer quand on veut grâce à l’ intermittence.

A U T O M A T IC IT É
Si l’on peut très vite réchauffer un local froid grâce 
à la rapidité de chauffage au gaz, on doit pouvoir, 
pour la même raison, et sous peine d’avoir trop 
chaud, réduire le débit du gaz ou maintenir la tempé­
rature constante dès que le degré de chaleur désiré 
est atteint. Cette modification peut se faire à la main 
sur tous les appareils par la manœuvre du robinet. 
Il est préférable de confier ce soin à un thermostat 
d’ambiance (voir Sécurité page 46). Cet appareil se 
présente pour l’utilisateur sous la forme d’un simple 
bouton de manœuvre réglable sur la température 
désirée et capable de la maintenir constante.
Pour les appareils de chauffage divisé le thermostat 
fait corps le plus souvent avec le bloc de sécurité. Il 
est livré sur demande avec l’appareil. Pour les chau­
dières de chauffage central il est indépendant et agit

ULT1MHEAT® 
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DU CHAUFFAGE 
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sur « l’alimentation gaz ». Son emplacement doit être 
bien choisi et on évitera de le placer à proximité 
d’une fenêtre, d’une porte donnant sur l’extérieur, 
dans une zone soumise aux courants d’air ou à l’action 
directe d’une source de chaleur, sur un mur très 
ensoleillé ou à proximité d’un conduit de fumée.

IN T ER M IT T E N C E
Si l’on modifie l’ intensité du chauffage par arrêt ou 
ralentissement, on réalise un chauffage in term ittent, 
ce qui est facile avec des radiateurs indépendants. 
Mais pour utiliser au maximum cette qualité de sou­
plesse il faut disposer d'appareils suffisamment puis­
sants pour obtenir une remontée rapide de tempé­
rature. Celle-ci n’entraîne pas de dépenses supplé­
mentaires. à condition d’éviter la surchauffe, qui ne 
se produit d’ailleurs pas avec un thermostat.
On a toujours intérêt à prévoir un appareil dont la 
puissance calorifique est supérieure à celle qui corres­
pond au volume à chauffer, une installation largement 
calculée procurant un confort bien supérieur, sans 
dépenses supplémentaires.
Avec une chaudière de chauffage central, le problème 
est différent. L’effet de chaleur n’est pas immédiat 
et il faut en général une bonne demi-heure avant qu’il 
ne se fasse sentir, ce qui est assez désagréable, surtout 
le matin. Pour éviter cette attente on a le choix entre 
deux solutions :
•  Ou bien laisser fonctionner le chauffage au ralenti 
pendant toute la nuit.
•  Ou bien l’éteindre complètement en confiant le 
soin à un appareil automatique (voir page 47) de le 
rallumer à temps pour obtenir une température 
agréable le matin.
Cette solution la plus confortable est, constrairement

à ce que l'on pourrait croire, également la plus éco­
nomique. Cet appareil de commande automatique 
appelé allumeur-extincteur pourra être réglé de telle 
sorte que le chauffage sera coupé une heure avant le 
coucher. La récupération de la chaleur accumulée 
dans l’installation suffira à assurer le confort.
Cet aperçu sur les principales qualités du gaz en met 
une autre en valeur : l’économie de combustible.

ÉCO N O M IE
Nous venons de voir que le chauffage au gaz permet 
d’éviter le gaspillage grâce à l’ intermittence et à la 
présence d’appareils de régulation tels que le ther­
mostat d’ambiance et l’allumeur extincteur à com­
mande horaire. Un tarif spécial, le tarif « binôme » 
(voir Tarification p. 51) met d’autre part le combus­
tible gaz à un prix avantageux pour cet usage.

H Y G IÈ N E
Le chauffage au gaz est incontestablement propre 
puisqu’il n’exige pas de stockage ni de manipulation. 
Comme tous les appareils qui sont raccordés à un 
conduit de fumée les appareils à gaz assurent un renou­
vellement continu (v. schéma 2 p. 53) de l’atmosphère 
des pièces dans lesquelles ils sont placés. On réalise 
ainsi, grâce à la ventilation naturelle qui s’établit, 
une évacuation permanente de l’air vicié et des odeurs. 
De plus, les gaz brûlés rejetés dans l’atmosphère 
sont inoffensifs.
Enfin, en dehors des avantages énumérés ci-dessus, 
ajoutons que les appareils de chauffage au gaz, sérieux, 
sont munis de l’estampille NF GAZ qui assure non 
seulement des qualités de construction et de rende­
ment mais encore une sécurité totale grâce à des dis­
positifs de protection et de régulation très efficaces.
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PUISSANCE
DES

Une installation de chauffage 
au gaz bien comprise ne peut 
se décider sans le conseil d’un 
installateur compétent. Cepen­
dant, quelques notions sur le 
pouvoircalorifiquedes combus­
tibles et sur la détermination 
de la puissance calorifique i  
adopter en fonction du volume 
à chauffer permettent i  l’utili­
sateur de calculer approxima­
tivement la puissance des ap­
pareils capables de chauffer 
correctement son habitation.

APPAREILS

par Adrien D U LA U R O Y

P O U V O IR  C A L O R IF IQ U E

Le pouvoir calorifique d'un combustible est la quantité de chaleur, exprimée 
en m illitherm ies, dégagée par la combustion complète de I m3 de gaz ou 
de I kg d’un combustible solide ou liquide. La m illitherm ie est la quantité 
de chaleur qui élève de un degré la tem pérature d’un litre  d’eau. 
Une therm ie équivaut à 1 .000  m illitherm ies; cette unité a été retenue 
pour la facturation du gaz en raison de la grande variété des combustibles 
gazeux actuellement distribués, et tous de pouvoirs calorifiques différents. 
Une commune mesure ne pouvait être donnée que par une unité de chaleur. 
La puissance calorifique d’un appareil représente la quantité de chaleur 
fournie par cet appareil en une heure : elle s’exprim e donc en millithermies/ 
heure.
Un appareil i  gaz rend d’ailleurs les mêmes services, quelque soit le pouvoir 
calorifique du gaz qui est utilisé. Le temps de chauffage et la consomma­
tion en thermies sont indépendants du pouvoir calorifique des appareils.

D É T E R M IN A T IO N  D ES  F A C T E U R S  C A R A C T É R IS T IQ U E S  
D ’U N E  IN S T A L L A T IO N

Pour déterm iner la puissance calorifique d’une 
installation de chauffage au gaz, il faut connaître au 
préalable les facteurs suivants :
•  La zone climatique, qui peut se déterm iner en se 
reportant à la carte, page ci-contre , et à ses légendes.

•  L ’ isolement therm ique, qui peut être précisé à 
l ’aide des croquis de la page 8.
•  Le volume i  chauffer.
Après détermination de la zone climatique et de 
l’ isolement, le volume i  chauffer étant connu, le

( suiic page T)
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[=3
C L IM A T

doux Le climat doux correspond aux régions d ’influence atlan­
tique (départements côtiers de la Manche aux Basses-

tempéré
Pyrénées) et à la région méditerranéenne.
Le climat tempéré correspond aux régions de plaines,
Nord-Est excepté.

rigoureux Le climat rigoureux correspond aux régions de montagnes 
(Alpes, M a ss if Central, e tc ...) et à celles de l'E st.
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I a . C aractéristiqu es d ’une bonne Isolation p o u r un 

appartem ent.
•  murs épais ou tr is  isolants 

•  faible surface vitrée ou vitrages doubles 
•  faible hauteur de plafond (2,60 m) 

•  un seul mur extérieur 
•  étages inférieur et supérieur habités 

•  orientation au midi, dans région ensoleillée

2 a. C aractéristiques d ’ une bonne isolation pou r une 
maison p a rticu liè re .

•  murs épais ou tr is  isolants 
m faible surface vitrée ou vitrages doubles 

•  faible hauteur de plafond (2,60 m) 
•  bâtiment situé dans une agglomération 

•  combles importants 
m pièces d’habitation orientées au midi dans région

ensoleillée

À/*oiarrjss

n  rrv rJL ru o X ^ trrx

I b . C aractéristiques d ’ une isolation m auvaise pour 
un app artem ent.

•  murs minces ou peu isolants 
•  grandes baies vitrées à vitrage simple 

•  grande hauteur de plafond (3,50 m) 
•  3 ou 4 murs extérieurs 

•  plafond sous terrasse 
•  grand mur exposé aux vents dominants et à la pluie

tanruxsx*.

'TAM/Vfc 'WWvgCJLfc

■s G r
O
m
IÔ

__________________________L-
tfc vyouA. ÀsseRxsnX*

ofjxsr̂ L.
'■uiboOLcÿt

2 b. C aractéristiques d ’ une mauvaise isolation pour 
un pavillon .
•  murs minces ou peu isolants
•  grandes baies vitrées à vitrage simple
•  grande hauteur de plafond (3,50 m)
•  bâtiment complètement isolé
•  toiture en terrasse sans grenier
m pièces d’habitation exposées aux vents dominants 

et à la pluie

L'ensemble de ces caractères extrêmes ne sont que très exceptionnellement réunis dans une pièce ou une même habitation. C’est 
l'importance relative de chacun d ’eux qui détermine la « classe » de l ’ isolement qui est le plus souvent « bon » ou « moyen ».

$



P U IS S A N C E  D E S  R A D IA T E U R S  E N  F O N C T I O N  D U  V O L U M E  A  C H A U F F E R

C L IM A T IS O LA T IO N T H E R M IQ U E
■MB gMB

ULTIMHEAT® 
VIRTUAL MUSEUM

d o u x___ très bonne bonne moyenne mauvaise

tempéré . très bonne bonne moyenne mauvaise

rigoureux très bonne bonne moyenne mauvaise

w

PUISSANCE 
DE L ’A PPA R E

(en mth/h)

VO
LU

M
E 

A
 

C
H

A
U

FF
ER

(e
n 

m
>)

30-50 20-30 2 0 - -

i

2000
60-90 40-50 30-40 20-30 - - 3 000
80-130 70-90 50-60 40-50 30-40 20-30 4 000

110-170 90-140 70-90 60-70 40-60 30-40 5 000
140-200 110-140 90-110 70-90 60-70 50-60 6 000

130-170 110-140 90-110 70-90 60-70 7 000
150-200 130-160 110-140 80-110 70-80 8 000

140-180 120-150 100-130 80-100 9000
160-200 140-170 110-140 90-110 10 000

150-190 120-160 100-120 11 000
170-200 140-180 110-140 12 000

(suite de
tableau ci-dessus permet d’établir la puissance calo­
rifique de l’appareil ou, au contraire, de connaître le 
volume que l ’on peut chauffer avec un appareil d’une 
puissance donnée. Les volumes indiqués dans ce 
tableau correspondent à des puissances calculées en 
tenant compte d’une majoration de puissance de 5 0 %  
pour perm ettre l ’ interm ittence (vo ir à la page 5).

la page 6)
Par exem ple, dans un climat tempéré, une pièce bien 
isolée (conditions du croquis I A , page ci-contre) d’un 
volume à chauffer de 80  m3 environ nécessitera un 
appareil de chauffage d'une puissance calorifique de 
4 .0 0 0  mth/h.
Le calcul de la puissance d’une chaudière de chauf­
fage central peut s’effectuer à l’aide de ce tableau :

P U IS S A N C E  D ES C H A U D IÈ R E S  (E N  M TH /H ) P A R  M3 D E V O L U M E  T O T A L  H A B IT É

IS O LA T IO N  T H E R M IQ U E

Appartem ents très bonne bonne moyenne mauvaise

Pavillons isolés très bonne bonne moyenne mauvaise

«
X
Zj
U

doux ................ 32 38 44 53 59 65

tempéré ......... 35 42 48 58 64 70

rigoureux — 39 47 54 65 72 79

Comme dans le cas de chauffage par radiateurs indé­
pendants, il faut préciser d’abord la zone climatique 
et l’ isolation de l’appartement à chauffer.
Ces deux coordonnées perm ettent alors de trouver 
dans le tableau le coefficient correspondant.
Le calcul de ces coefficients est basé su r une tempéra­
ture in térieure moyenne de 18“ et tien t compte de 
la majoration exigée pour perm ettre le fonctionne­

ment in term ittent du chauffage (vo ir à la page 5). 
Par exem ple, pour chauffer un appartement de 8 m x 
12 m et de 2 ,6 0  m de hauteur sous plafond, d’une 
isolation moyenne, situé à Paris, il faut une chaudière 
de : 8 x 1 2 x 2 ,5 x 4 8  =  1 1 .500  mth/heure.
Pour chauffer une villa  de 8 m x  12 m et de 6 m de 
hauteur, bien isolée, située à Bayonne, il faut une 
chaudière de : 8 x  1 2 x 6 x 5 3  =  3 0 .5 0 0  mth/heure.
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Le chauffage individuel au gaz
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_ 1 ,d  un appartem ent ou a une 

maison particulière peut être 

réalisé par différents procédé 

En tenant compte de l'importan 

du volume à chauffer, des condi­

tions d'installation, et aussi, 

naturellement, des possibilités 

financières, on peut choisir 

entre les trois solutions suivantes : 

le chauffage divisé par radia-

par Etienne C O E U R

Par opposition au chauffage cen tra l, à 

eau chaude ou à a ir  chaud, le chauf­

fage d ivisé est réalisé à p a rtir d’appa­

re ils  indépendants placés dans chacune 

des pièces que l ’on désire chauffer.

teurs indépendants, le chauffage 

central par eau chaude et le 

chauffage central par air chaud. 

Il existe pour ces trois modes de 

chauffage des séries d'appareils 

de types différents et de présen­

tations variées. L'estampille NF- 

GAZ, dont l'obtention impose 

aux appareils des conditions 

rigoureuses de construction, 

garantit à la fois la sécurité et 

le rendement, ainsi que des fa­

cilités d'utilisation et d'entretien.

Ce type de chauffage est apprécié pour ses 
qualités bien particulières :
Insta lla tion  fa c ile , ra p ide  et peu onéreuse. 
Les frais d'équipement pour les différents 
aménagements peuvent, en outre, être 
engagés progressivement.
M ise  en tem péra tu re  ra p ide  des locaux, 
fonction de la puissance des radiateurs 
et de leur faible inertie  therm ique, c’est- 
à-dire de la faible résistance que les 
matériaux utilisés opposent à la chaleur. 
Souplesse , fa c ilité  de réglage  et sécu rité  
dans le fonctionnement grâce à des dispo­
sitifs de régulation et de sécurité permet­
tant une exploitation économique et sans 
risques.
Présenta tion  agréab le  e t soignée. Q u'elle 
soit en fonte ou en acier, l ’enveloppe exté­
rieure est toujours émaillée et d’un dessin 
sobre. L ’appareil peut donc discrètement 
prendre place dans un appartement quelle 
qu’en soit la décoration.
On trouve actuellement un grand choix 
de radiateurs qui sont d’une manière 
générale composés des éléments suivants :
•  Un brûleur, à flamme bleue ou blanche.
•  Un corps de chauffe (fonte ou tôle d’acier).
•  Une enveloppe extérieure .
•  Un dispositif : régulation et sécurité .
•  Un therm ostat d’ambiance incorporé ou 
une manette de réglage à plusieurs posi­
tions permettant de régler la tem pérature. 
Suivant le mode de transmission de la cha­
leur mise en jeu, les radiateurs sont : à 
rayonnement, convection ou récupération.

io
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HAUFFAGE DIVISE

RADIATEURS A

Ces radiateurs sont conçus pour restituer sous 
forme de rayonnement, une im portante part de 
l'énergie qu’ ils consomment.
L 'ém etteur de rayonnement est constitué par 
des pièces métalliques ou de matière réfractaire 
portées à l'incandescence par un brûleur à gaz. 
Le rayonnement produit est orienté suivant une 
direction donnée par un réflecteur en métal poli 
disposé en arriè re  de l ’ém etteur (vo ir schéma I 
ci-contre).
On obtient, dès l'allumage, une production de 
chaleur vive qui procure une sensation immédiate 
de confort grâce à la faible inertie  thermique 
de l'appare il; par contre la chaleur produite par 
un appareil i  rayonnement ne «  tient pas »  dès 
que celui-ci est éteint.
L ’efficacité de ce type d’appareils est très lim itée 
en dehors de la zone de rayonnement, c’est- 
à-dire de la zone éclairée, mais ils sont souvent 
recherchés pour l'aspect agréable de leur foyer.

RADIATEURS A

La majeure partie des appareils existant sur le 
marché sont à «  convection »  (vo ir schéma 2 
ci-contre). Ils sont essentiellement constitués 
d’un échangeur de chaleur en tôle ou en fonte, 
à l’ in térieu r duquel circu lent les produits de 
combustion, sans aucune communication avec 
l ’a ir ambiant.
Ce d ern ier s ’échauffe au contact des parois 
extérieures de l’échangeur.
Les mouvements de convection naturelle qui 
s'établissent du fait de la différence de densité 
entre l ’a ir froid et l ’a ir chaud, perm ettent d’obte­
n ir, par un brassage complet de l’a ir, une éléva­
tion de température dans toute la pièce, d’autant 
plus rapide que l’appareil est plus puissant, compte 
tenu bien entendu du volume à chauffer (vo ir 
«  Calcul du volume à chauffer »  page 6) et des 
déperditions du local.
Les appareils de ce type, de rendement élevé, 
peuvent être équipés d’un réglage automatique 
grâce au therm ostat d'ambiance ( vo ir «  Dispositifs 
de régulation »  page 4 6 ), à distance ou incorporé.

11



ULTIMHEAT®/J  C O N V E C T IO N  F O R C É E
VIRTUAL MUSEUM

Lorsque l'on désire réaliser le chauffage d'un 
local de grandes dimensions, ou de plusieurs 
pièces d’un appartement, à partir d’un même 
appareil, il est à craindre que les courants 
de convection naturelle ne soient insuffisants. 
Aussi est-il possible d'envisager l'installation 
d'appareils possédant sur le c ircu it «  a ir de 
chauffage »  un v e n t i la te u r  dont la présence 
accro ît, à puissance calorifique égale, la 
rapidité de montée en tem pérature par la 
formation de courants de convection forcée. 
Ces radiateurs ont le même aspect extérieur 
que les radiateurs à convection.
En pratique la convection forcée est surtout 
utilisée lorsque l'a ir chaud doit être trans­
porté par un réseau de gaines, dans le cas 
du chauffage central à a ir chaud (vo ir page 39).

m u

R A D IA T E U R S  A  R É C U P É R A T IO N
Ces appareils sont des combinés des deux 
types précédents, dont ils associent les 
avantages. Ils transm ettent donc la chaleur 
à la fois par rayonnement et par convec­
tion (vo ir schéma 3 ci-contre). Les gaz 
brûlés ayant porté à haute tem pérature 
les éléments rayonnants, cèdent la chaleur 
restante à un échangeur situé à l’a rrière 
du radiateur. Une grande partie de la cha­
leur perdue dans les appareils à rayonne­
ment est donc bien ainsi récupérée, d'où 
le nom de ces appareils.
Dans ces radiateurs, le pourcentage de 
chaleur rayonnée doit être égal au moins 
à 2 0 %  de la chaleur produite.
Comme les radiateurs à rayonnement, ils 
ont un foyer visible d'aspect agréable.

R A D IA T E U R S  A  C IR C U IT  
D E C O M B U S T IO N  É T A N C H E

Les radiateurs à gaz sont obligatoi­
rem ent raccordés à un conduit de 
fumée (vo ir le chapitre «  Installation »  
page 52). Pour chauffer des pièces 
qui en sont dépourvues, il existe des 
appareils fonctionnant en circu it 
étanche (vo ir schéma 4 ) qui sont 
mis en contact d irect avec l'e xté­
rieu r au moyen d’une ventouse per­
mettant l’arrivée de l’a ir  frais indis­
pensable à la combustion, et l ’évacua­
tion des gaz brûlés (vo ir page 55).

chambre 
de combustion

thermostot

réglage du thermostat
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Les pages qui suivent présentent, sous forme de fiches 
techniques et commerciales, les radiateurs indépen­
dants actuellement proposés sur le marché français. 
Tous ces radiateurs sont estampillés NF-GAZ, assurant 
ainsi aux utilisateurs des garanties de fabrication, 
de fonctionnement et de sécurité absolues, à condition 
bien entendu que l’installation (raccordement, évacua­
tion, ventilation) soit correctement réalisée.
Ces fiches sont classées, par ordre alphabétique de 
constructeurs et par catégorie : radiateurs à convec­
tion, à convection forcée, radiateurs à récupération. 
Ces appareils ont une buse d’évacuation et un coupe- 
tirage ; les radiateurs à circuit de combustion étan­
che sont munis d’un dispositif dit à « ventouse ». 
Les indications portent, pour chaque modèle d’une 
même série, sur la puissance calorifique, le débit 
horaire, le volume approximatif chauffé, sur l’habil­
lage et le corps de chauffe, sur les raccordements et 
sur les dispositifs de sécurité et de régulation.
Les prix, en NF. sont établis par les constructeurs au 
I ' r juillet I960.
Une photographie de l’appareil accompagne chacune 
des fiches et un croquis précise, en centimètres, les 
cotes d’encombrement (largeur, hauteur totale, haut, 
du sol à la partie supérieure de la buse, profondeur avec 
buse) ainsi que le diamètre du conduit d’évacuation.

C A R A C T É R IS T IQ U ES
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 2.400
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,800 m’ .  butane,
0,272 m* • air propané : 0,406 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 35 à 50 m*

A N E M O S T A T
MODÈLE : FM 24

D ESCR IPTIO N
CARRO SSER IE . Matériau : tôle d'acier, peinture émail cuite au four

CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d’acier 
Brûleur : flamme bleue

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 12 • départ de la buse d’* 
cuation : vertical pour la version murale, à l'arrière pour la version sur pied.
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de pression, régulât
de débit • thermostat d’ambiance
FIXATION DE L 'A P P A R E IL . Crochets au mur
POIDS (en kg) : 17
PRIX (en NF) : 318
P A RT IC U LA R ITÉS . Ce modèle existe sur pied (FP) et en version murale (FM) • un moc 
muni d’un dispositif à ventouse (FV) permet d'utiliser l'appareil sans conduit de chemir___

Coloris : ivoire ou blanc

butane, propane : 200 g • gaz natur



A N E M O S T A T
MODÈLE : H 100 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 2.400
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,750 m’ .  propane : 207 g • gaz naturel : 
0,272 m’ .  air propané : 0,405 m’
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 35 à 50 m*

D ESCR IPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d'acier, peinture émail culte au four 

Coloris : corps marron, façade Ivoire 
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d’acier métallisé 

Brûleur : flamme bleue
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre Intérieur raccord gaz : 12
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de pression, régulateur
de débit « thermostat d'ambiance
FIXATION DE L 'A P P A R E IL . Pattes d’ancrage
POIDS (en kg) : 27
PRIX (en NF) : 353.-
PA RT IC U LA R ITÉS . Ce modèle existe avec un dispositif « ventouse », réf. HV 100, prix 
391 NF • dans la même série modèles H 200 et HV 200 (à ventouse) puissance calorifique : 
3.300 mth/h, volume chauffé : 70 à 80 m’ , prix 415 et 474 NF .  modèles H 300 et HV 300 
(à ventouse), puissance calorifique : 4.700, volume chauffé : 110 à 140 m*, prix 558 et 620 NF.

A N E M O S T A T
MODÈLE : C 200 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.500
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,100 m‘ « gaz naturel : 0,390 m* > air pro­
pané : 0,590 m'
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 70 à 80 m»

D ESCRIPTIO N
CARRO SSER IE . Matériau : tôle d’acier émaillé vitrifié 

Coloris : ivoire ou marron foncé
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d’acier protégée par phosphatation 

Brûleur : flamme bleue
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 12
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de pression, régulateur de
débit • thermostat d'ambiance
FIXATION DE L 'A P P A R E IL . Pattes d’ancrage
POIDS (en kg) : 35
PRIX (en NF) : 512.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Existe avec un dispositif « ventouse », réf. CV 200, prix : 578 NF • dans 
la même série, modèles C 400 et CV 400 (à ventouse), puissance 5.600 mth • volume chauffé : 
120 à 150 m», prix : 684 NF et 732 NF.

A U E R
MODÈLE : 1502 

C A R A C T É R IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.500 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR : Gaz de ville 1,150 m* « propane 400 g • gaz naturel 0,513 m* 
• air propané 0,795 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 80 m»

D ESCRIPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : acier émaillé, garnitures chromées 

Coloris : marron
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte et acier émaillé 

Brûleur : flamme bleue
RACCORDEMENT (en mm) : Diamètre intérieur raccord gaz : 12
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit incorporé à la sé­
curité Théobald 630 ou 635 (pour butane, propane) • thermostat d'ambiance 
POIDS (en kg) 20 
PRIX (en NF) 319.-

«
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A U E R
MODÈLE : R 4 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.800
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,200 m1 .  gaz naturel : 0,506 m* .  air propané : 
0,850 m1

VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 90 m*
D ESCR IPTIO N

C ARRO SSERIE. Matériau : fonte émaillée
Brûleur : flamme blanche (gaz de ville) • flamme aérée (air propané) • flamme 
bleue (gaz naturel)

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 12
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de débit .  thermostat
d'ambiance • sécurité Théobald 630
POIDS (en kg) : 60
PRIX (en NF) : 389.- gaz de ville
P A RT IC U LA R ITÉS . Les modèles R 6 , R 8 , R 10 (puissance calorifique respective : 5.700, 7.600, 
9.500 mth/h) ont un volume de chauffe de 120, 180 , 210“ * • prix : 477, 572 et 699 NF.

|  tflMHEAT® 
UAL MUSEUM

A U E R
MODÈLE : 108 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.500 
DÉBIT DU BRULEUR. Gaz de ville 1,050 m’ • propane 400 g .  gaz naturel 0,525 m* .  air pro­
pané 0,780 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 80 m»

D ESCR IPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : acier émaillé

Coloris : crème et marron 
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier émaillé 

Brûleur : flamme bleue
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 12
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de pression, régulateur 
de débit • thermostat d'ambiance • sécurité Théobald 630 , 635 pour butane propane 
POIDS (en kg) : 28,5 
PRIX (en NF) : 415.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Il existe un autre modèle de la même série (réf.109), puissance calorifique : 
5.600 mth/h • volume approximatif chauffé : 120 m* • poids 37 kg • prix : 519 NF • se fait 
également « à ventouse » (réf. 111), prix 745 NF • butane 775 NF.

BLIN
MODÈLE : 300 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h ) : 3.000
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,925 m* • propane : 250 g • gaz naturel : 
0,411 m* • air propané : 0,507 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 60 à 80 m*

D ESCRIPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : fonte 

Coloris : brun
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte

Brûleur : flamme blanche (gaz de ville) • flamme bleue (butane, pro­
pane, gaz naturel)

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre Intérieur raccord gaz : 15
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de pression, régulateur 
de débit • thermostat d’ambiance 
POIDS (en kg) : 40 
PRIX (en NF) : 330.-



BLIN
MODÈLE : 80 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.600 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,270 m* • propane : 305 g .  gaz naturel : 
0,572 m* • air propané: 0,620 m9 

VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 70 à 100 m*
D ESCR IPTIO N

C ARRO SSERIE. Matériau : fonte émaillée 
Coloris : brun

CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte
Brûleur : flamme blanche (gaz de ville) • flamme bleue (gaz butane, 
propane, gaz naturel)

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 14
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de pression, régulateur 
de débit • thermostat d'ambiance 
POIDS (en kg) : 55 
PRIX (en NF) : 391.-
PA RT IC U LA R ITÉS . Il existe un autre modèle de la même série (réf. 100) puissance calori­
fique : 4.500 mth/h .  volume chauffé : 90 à 150 m’ • prix : 438 NF.

B R A C H E T -R IC H A R D
MODÈLE : 71 T  15 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 4.100
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,005 m9 .  gaz naturel : 0,465 m1 .  air pro- 
pané : 0,692 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 100 m’

D ESCRIPTIO N
CARRO SSERIE. Matériau : fonte et tôle émaillée

Coloris : corps brun, calandre beige clair 
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte

Brûleur : flamme bleue
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 12
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de débit .  thermostat 
d'ambiance .  sécurité Théobald 
POIDS (en kg) : 37
PRIX (en NF) : 295,25 (avec thermostat).
PA RT IC U LA R ITÉS . Il existe un autre modèle de la même série (réf. 71 T  20) puissance calo­
rifique 5.750 mth/h .  volume approximatif chauffé : 120 m’ • poids : 58 kg • prix (avec ther­
mostat) : 425 NF.

C O S T E -C A U M A R T IN
MODÈLE : 531 V 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.600 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,200 m’ .  butane, propane : 415 g .  gaz natu­
rel : 0,408 m’ • air propané : 0,609 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 75 m’

D ESCRIPTIO N
CARRO SSERIE. Matériau : fonte émaillée 

Coloris : brun
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte

Brûleur : flamme bleue
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 15
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de pression, régulateur 
de débit .  sécurité Théobald 
POIDS (en kg) : 45 
PRIX (en NF) : 217.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Thermostat d'ambiance sur demande • garnitures en métal inoxydable • 
il existe 2 autres modèles (réf. 531 VR et 531 VRT) • puissance calorifique : 4.100 mth/h .  
débit horaire en gaz de ville uniquement : 1,345 m’ .  volume approximatif chauffé: 85 m9 .  
prix : 247 NF (531 VR) et 284 NF (531 VRT).
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D EM EY ER
MODÈLE : 1.000 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.075
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,940 m’ • gaz naturel : 0,380 m’
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 60 à 80 m>

D E S C R IP T IO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d’acier 

Coloris : castor
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d’acier 

Brûleur : becs S .F .A .
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 15
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit, sécurité n° 630 .  
thermostat d’ambiance 
POIDS (en kg) : 21 
PRIX (en NF) : 202.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Il existe un autre modèle de la même série (réf. 1.500), puissance calo­
rifique (en mth/h) : 4.350 • volume approximatif chauffé 80 à 110 m* • poids 28 kg • prix 250 NF.

DEMEYER
MODÈLE : 1.600 

C A R A C TÉR IST IQ U ES
PUISSANCE CALORIFIQUE (en mth/h) : 4.600
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,400 m* • propane : 525 g • 
gaz naturel : 0,670 m* • air propané 1 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 70 à 110 m*

D ESCR IPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle émaillée

Coloris : entourage castor, grille beige • entourage vert, grille jaune • 
entourage jaune grille verte 

CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d'acier émaillé
Brûleur : rampe équipée, suivant le gaz utilisé, de becs spéciaux 

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 15 
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit .  thermostat 
d'ambiance • Théobald 650 
POIDS (en kg) : 30
PRIX (en NF) : 359 (gaz de ville, coloris castor).

D EM EY ER
MODÈLE : 27/01 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 2.900 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,950 m* propane : 225 g • gaz naturel : 0.319 m*
air propané : 0,476 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 60 à 75 m‘

D E S C R IP T IO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle émaillée 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d'acier émaillé

Brûleur : rampe avec becs spéciaux suivant le gaz utilisé 
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 12
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit .  Théobald 630 .
thermostat d'ambiance
POIDS (en kg) : 26
PRIX (en NF) : 372 (gaz de ville)
P A RT IC U LA R ITÉS . Peut être juxtaposé aux cuisinières 4 feux ou intégré dans un ensemble 

1 7  de cuisinières par éléments.



F R A N C O LA M
MODÈLE i FRANCOLAM GB 6 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 6.000
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,900 m’ .  gaz naturel : 0,865 m* .  air propané : 
1.300 m>
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 100 à 150 m1 

D E S C R IP T IO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d’acier laqué 

Coloris : martelé doré
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : aluminium pur plissé et acier inoxydable

Brûleur : rampe tous gaz, flamme bleue, en fonte avec une fente lon­
gitudinale et 49 fentes transversales 

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 14
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit • thermostat 
d'ambiance sur demande • groupe de sécurité totale 
FIXATION DE L 'A P P A R E IL . Au sol par étriers 
POIDS (en kg) : 24
PRIX (en NF). Avec thermostat : 585.- • sans thermostat : 495.-

propane : 200 g • gaz naturel

GAZ E T  C H A L E U R
MODÈLE : K ISTELLA  « JUNIOR » N” 75.031 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 2.400 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,770 m»
0,352 m* • air propané : 0,406 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF DE CHAUFFE : 60 m’

D E S C R IP T IO N
CARRO SSERIE. Matériau : fonte émaillée 

Coloris : castor
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte

Brûleur : monobloc en fonte, à trous 
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 12
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de pression, régulateur 
de débit • thermostat d'ambiance • sécurité Théobald 630 
FIXATION DE L ’A PP A R EIL  : 2 vis dans le socle 
POIDS (en kg) : 38
PRIX (en NF) : 302.- (gaz de ville, gaz naturel) avec thermostat 
P A RT IC U LA R ITÉS . Foyer visible

H A IN EA U X  S .A .
MODÈLE : OLYMPIC 67 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 4.000
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville 1,200 m1 .  propane 333 g .  gaz naturel 0,453 m'
air propané : 0,850 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 80 m1 

D E S C R IP T IO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d'acier et fonte 

Coloris : brun
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d’acier émaillé (échangeur), fonte (chambre de combus­

tion) • Brûleur : fonte • flamme bleue 
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 12
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit • thermostat 
d’ambiance • Théobald 630 
POIDS (en kg) : 40
PRIX (en NF) : 355.- 18



M O U CH EL
MODÈLE : RM 50 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 5.350 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,830 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 143 m*

D E S C R IP T IO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d'acier, émail vitrifié 

Coloris : marron
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d’acier

Brûleur : rampe tube, becs S .F .A ., flamme blanche (gaz de ville), 
flamme bleue (pour tous les autres gaz)

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 15
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit .  thermostat
d’ambiance
POIDS (en kg) : 45
PRIX (en NF) : 620.-

M O U FFLET
MODÈLE : COBRA 3.000 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.000
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,970 m> .  propane : 250 g .  gaz naturel 
0,350 m* • air propané : 0,506 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 80 m3 

D E S C R IP T IO N
C ARRO SSERIE. Matériau : calandre métal poli inoxydable 

Coloris : flasque acier verni, émaillé castor
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier • chambres de combustion et de récupération émaillées 

intérieurement et extérieurement
Brûleur : à becs pour les modèles à flamme blanche, à trous pour 
les modèles à flamme bleue fonctionnant aux divers gaz 

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 12
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de pression, régulateur 
de débit • thermostat d’ambiance
D ISPO SITIFS DE FIXATION DE L ’A P P A R EIL . 2 pattes équerre à visser au sol 
POIDS (en kg) : 17
PRIX (en NF) : 293.- • avec sécurité Théobald et thermostat 374 (flamme blanche), 395 
(flamme bleue)
PA RT IC U LA R ITÉS . Il existe 2 autres modèles de la même série, puissance calorifique (en 
mth/h) : 4.000, flamme bleue : 329,50 et 431,50 NF • puissance 5.000, flamme blanche : 429,50 
et 448 NF • volumes approximatifs chauffés : 100 et 120 m*.

PAIN
MODÈLE : ST ELLA  P1 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 2.340 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,720 m* .  propane : 216 g .  gaz naturel 
0,343 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 50 m*

D E S C R IP T IO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d’acier émaillé 

Coloris : blanc et marron
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d'acier émaillé

Brûleur : rampe becs à flamme blanche pour gaz de ville • rampe à 
flamme bleue pour les autres gaz

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 15
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit .  thermostat.
d'ambiance
POIDS (en kg) : 27
PRIX (en NF) : 260.-



ULTIMHEAT® 
VIRTUAL MUSEUM

PA IN
MODÈLE : 750/3 

CA R A C TÉR IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.300
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,010 m* .  gaz naturel : 0,370 m* .  air propané: 
0,558 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 60 m*

d e s c r i p t i o n
CARRO SSER IE. Matériau : tôle d’acier émaillé 
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d'acier émaillé marron 

Brûleur : becs flamme blanche
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 12 .  départ de la buse à 
l’arrière ou sur le côté, sur demande
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit .  thermostat 
d'ambiance • Théobald 630 ou 631 
POIDS (en kg) : 30 
PRIX (en NF) : 298.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Il existe dans la même série quatre autres modèles : 750/5, 750/7, 750/9, 
750/10 .  puissance calorifique : 5.500, 7.500, 9.900,11.000 mth/h .  volume approximatif chauffé : 
120, 150 , 200 , 250 m’ • prix (en NF) : 364, 486, 652, 712.-

PAIN
MODÈLE : ST ELLA  P2 LUXE 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSANCE CALORIFIQUE (en mth/h) : 4.350
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,320 m> .  propane :410 g .  gaz naturel : 
0,612 m’
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 90 m>

D E S C R IP T IO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d'acier émaillé

Coloris : marron, blanc, crème, vert et chamois 
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d’acier émaillé

Brûleur : rampe à becs flamme blanche pour gaz de ville, rampe à 
flamme bleue pour les autres gaz

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 15
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit • thermostat
d'ambiance
POIDS (en kg) : 30
PRIX (en N F) : 376.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Il existe un autre modèle de la même série (réf. Stella P3 luxe), puissance 
calorifique : 5.440 mth/h .  volume approximatif chauffé : 110 m’ ♦ prix : 419 NF.

P IC A R D -S A U E R B A C H
MODÈLE : 595 BA 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.000 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,960 m> • gaz naturel : 0,340 m‘ .  air 
propané : 0,507 m'
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 45 à 60 m*

D E S C R IP T IO N
CARRO SSER IE. Matériau : fonte émaillée

Coloris : granité gris et céramique castor 
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte

Brûleur : becs stéatite
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz: 15 • départ buse à l'arrière 
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit de gaz • thermostat
d'ambiance 
POIDS (en kg) : 46
PRIX (en NF). Granité : 303.- • castor : 315.-
PA RT IC U LA R ITÉS . Ce modèle existe de 3 à 8 éléments .  puissance calorifique du 8 élé­
ments : 8.000 mth/h » prix : granité 555 NF ; castor : 577,50 NF. 2 0



P IC A R D -S A U E R B A C H
MODÈLE : 595 BL 

CA R A C TÉR IS T IQ U ES
PUISSANCE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.000
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,960 m* • gaz naturel : 0,340 ms • air propané : 
0,507 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 45 à 60 m3 

D ESCR IPTIO N
CARRO SSERIE. Matériau : fonte émaillée

Coloris : granité gris et céramique castor 
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte

Brûleur : becs stéatite
RACCORDEMENTS (en mm) : Diamètre int. du raccord gaz : 15 • départ buse sur le côté 
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit .  thermostat 
d’ambiance 
POIDS (en kg) : 46
PRIX (en N F) : Granité : 303.- • castor : 31 S.-
PA RT IC U LA R ITÉS . Existe de 3 à 10 éléments, puissance calorifique du 10 éléments : 10.000 
mth/h • prix : 861 NF • existe avec buse centrale en 10, 12, 14 et 16 éléments.

P IC A R D -S A U E R B A C H
MODÈLE : 596 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 2.160 (3 éléments)
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0.660 m’
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 45 à 51 m*

D E S C R IP T IO N
C ARRO SSERIE. Matériau : joues de fonte émaillée et tôle Duralinox, ajourée 

Coloris : joues castor
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : éléments de fonte brute 

Brûleur : tube fer et becs stéatite
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre du raccord gaz : 12 • départ de la buse à l’arrière
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit .  thermostat
d'ambiance
POIDS (en kg) : 48
PRIX (en NF) : 331,30
P A RT IC U LA R ITÉS . Existe de 3 à 7 éléments .  puissance calorifique du 7 éléments : 5.600 .  
prix : 479,90 NF .  il existe une autre série (596) étanche : 3, 5, 7 éléments à ventouse incorporée

P O T EZ
MODÈLE : 4 K 1 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 5.500 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,800 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 180 m3 

D E S C R IP T IO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d'acier 

Coloris : brun
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d’acier

Brûleur : à flamme blanche
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 12
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de pression « régulateur 
de débit • Théobald 640
D ISPO SITIF DE FIXATION. Par 2 trous dans Taxe du socle • pieds réglables pour mise à 
niveau
POIDS (en kg) : 30 

2 i  PRIX (en NF) : 420.-



_J
O

O
S E IN E  E T  S A R T H E  (Fonderies)

MODÈLE : BA BYS TER  (en cours d'estampiilage)
C A R A C T É R IS T IQ U E S

PUISSANCE CALORIFIQUE (en mth/h) : 2.400
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,700 m1 .  butane, propane : 180 0 • gaz natu­
rel : 0,320 m-
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 80 nv>

D E S C R IP T IO N
CARRO SSERIE. Matériau : fonte émaillée 

Coloris : brun, crème
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte et briques réfractaires 

Brûleur : rampe à becs
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 15
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de pression, régulateur 
de débit • thermostat d’ambiance • Théobald 650 
POIDS (en kg) : 48 
PRIX (en NF) : 335.-

—

R A D IA T EU R S IN D ÉP EN D A N TS A C O N V E C T IO N  FO R C ÉE

I

A . T . I . D .  (A pplication  T herm iq ues Industrielles et D om estiques)
MOOÈLE : M5 (Mural)

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSANCE CALORIFIQUE (en mth/h) : 5.000 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,6 m’
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 80 à 150 m"

D E S C R IP T IO N
CARROSSERIE. Matériau : tôle d’acier laqué 

Coloris : blanc et gris
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier à 17 % de chrome 

Brûleur : flamme blanche 
Ventilateur : Claret 15 W 0  295 mm

RACCORDEMENTS (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 15 .  départ de buse arrière 
ou sur le côté .  ventouse (éventuellement)
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de pression, régulateur 
de débit • thermostat d’ambiance • Théobald 630 
FIXATION DE L ’A PPA R EIL  : Par 2 étriers 
POIDS (en kg) : 20
PRIX (en NF) : 1.030.- ,  „

( O /  \V h \

A .T .I .D . (A pplication  T herm iq ues Industrielles et D om estiques)
MODÈLE : M 7 

CA R A C TÉR ISTIQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 7.200 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 2,280 m'
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 200 m*

DESCRIPTIO N
CARRO SSERIE. Matériau : tôle d'acier laqué 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier à 17 % de chrome 

Brûleur : rampe avec becs 
Ventilateur : HELLIX 60 W, 1.000 tours/minute 

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 15
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉC U R ITÉ . Régulateur de pression, régulateur
de débit • thermostat d’ambiance • Théobald 641
FIXATION DE L ’A PPA R EIL  : Par 4 étriers
POIDS (en kg) : 22
PRIX (en NF) : 1.110.-
PA RT IC U LA RITÉS . Il existe un autre modèle de la même série (réf. M 9), puissance calori­
fique : 9.500 mth/h • volume chauffé : 250 m* • poids : 30 kg • prix : 1.320 NF



J .A .V .
MODÈLE : VALREM 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.050
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,950 m* • gaz naturel : 0,425 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 50 à 80 m’

D E S C R IP T IO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d'acier émaillé

Coloris : chamois/mastic ou vert/mastlc 
CORPS tOE CHAUFFE. Matériau : échangeur aluminium fondu • 

récupérateur : tôle émaillée Cox
Brûleur : rampe avec becs spéciaux suivant le gaz utilisé 

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 15
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit .  thermostat 
d’ambiance
DISPO SITIF DE FIXATION DE L 'A P P A R E IL . Par pattes à fixer au sol 
POIDS (en kg) : 31,5
PRIX (en NF) : 399 (gaz de ville) • 449 (gaz naturel)
P A RT IC U LA R ITÉ . Soufflage d'air chaud par turbine hélicoïdale de 24 w.

M O U CH EL
MODÈLE : RM 58 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSANCE CALORIFIQUE (en mth/h) : 9.600 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 3,200 m‘
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 143 m*

D E S C R IP T IO N
CARROSSERIE. Matériau Môle d'acier 

Coloris : marron
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d'acier

Brûleur : rampe tube S .F .A .
Ventilateur

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 20
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit de gaz .  thermostat
d’ambiance
POIDS (en kg) : 43
PRIX (en NF) : 1.125.-
P A RT IC U LA R ITÉ . Le même appareil existe avec ventouse (supplément : 82,50 NF)

H .A . R IC H A R D
MODÈLE : PULSEUR VA P  N" 4 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 4.000 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,23“ *
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 80 m5 

D E S C R IP T IO N
CARRO SSERIE. Matériau : tôle d’acier

Coloris : gris vert, havane ou blanc 
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d’acier épais

Brûleur : rampes à flamme bleue 
Ventilateur

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 20
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de pression, régulateur 
de débit • thermostat d'ambiance 
POIDS (en kg) : 56 
PRIX (en NF) : 659,61
PA RT IC U LA R ITÉS . Possède un humidificateur d'air • il existe 4 autres modèles de cette 
série (réf. V A P N» 6 , N° 8 , N* 10, N° 15) • puissance calorifique (en mth/h) : 5.700, 7.300, 
9.000, 13.000 • volumes approximatifs chauffés (en mJ) : 115, 145, 180, 260 • prix (en NF) : 
703,58; 898,17; 944,34; 1.464,33
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C H A P P É E  (Société Générale de Fonderie)
MODÈLE : Radiavecteur n° 2725 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 2.300 (gaz de ville)
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 0,775 m* • propane : 210 g • gaz naturel : 
0,352 m* • air propané : 0,560 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 80 à 90 m*

D ESCR IPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : fonte émaillée. Coloris : blanc, marron 
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte

Brûleur : flamme blanche à bec Bray (gaz de ville) • flamme bleue 
pour les autres gaz

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 15
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de pression, régulateur de 
débit • thermostat d'ambiance • Théobald 630 
POIDS (en kg) : 37 • plateau : 7
PRIX (en NF). Gaz de ville, gaz naturel, air propané : 256.-, plateau 14.-, thermostat 34.-, • 
butane, propane : 321.-, plateau 14.-, thermostat 34.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Il existe 2 autres modèles de la même série, réf. 2735 (5 éléments), puis­
sance calorifique 3.900 mth/h (gaz de ville) • prix : 318 NF, plateau 20 NF • Réf. 2745 (7 élé­
ments) : puissance calorifique 5.800 mth/h (gaz de ville) • prix : 394 NF, plateau 28 NF (gaz 
de ville, gaz naturel, air propané), 463 NF (butane, propane).

G A Z E T  C H A L E U R
MODÈLE : Kistella 1 000 V 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.330
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,035 m’ .  gaz naturel : 0,393 m* .  air propané : 
0,580 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 80 à 100 m*

D E S C R IP T IO N
CARRO SSERIE. Matériau : fonte émaillée 

Coloris : castor
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte

Brûleur : monobloc fonte • flamme bleue 
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 12
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de pression, régulateur de 
débit .  thermostat d'ambiance .  Théobal 630 
FIXATION DE L 'A P P A R E IL  : par 2 pattes arrière 
POIDS (en kg) : 49
PRIX (en N F) : 430 (gaz de ville, gaz naturel), avec dispositif sécurité Théobald 630 et thermostat 
PA RT IC U LA RITÉ . Foyer visible

N U SB A U M ER
MODÈLE : Arcus 90 Touraine 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.400
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de v ille : 1,030 m* • propane: 300 g • gaz naturel : 
0,385 m* • air propané : 0,570 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 90 mJ 

D E S C R IP T IO N
CARRO SSERIE ET CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier émaillé vitrifié à 800°

Coloris : ivoire ou acajou
Brûleur : becs à flamme blanche pour le gaz de 
ville, à flamme bleue pour les autres gaz 

RACCORDEMENTS (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 12
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de débit .  thermostat 
d’ambiance • sécurité Théobald 630 
POIDS (en kg) : 19
PRIX (en NF) : 362.- (avec sécurité Théobald et thermostat)
P A RT IC U LA R ITÉS  : Il existe un autre modèle « Arcus 130 » Touraine, puissance calorifique 
4.800 mth/h • volume chauffé : 130 m* • prix : 398 NF



N U SB A U M ER
MODÈLE : Arcus 90 Provence 

C A R A C T É R IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 3.400
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 1,000 m’ • propane : 300 g • gaz naturel : 
0,390 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 90 m*

D ESCR IPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : acier émaillé vitrifié à 800°

Coloris : beige et sable 
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier

Brûleur à becs flamme blanche pour le gaz de ville : flamme bleue 
pour tous les autres gaz

RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 15
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de débit .  thermostat
d’ambiance • sécurité Théobald 630
POIDS (en kg) : 17
PRIX (en NF) : 380.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Brûleur atmosphérique adaptable à tous les gaz • échangeur de cha­
leur • il existe un autre modèle, Arcus 130 Provence, puissance calorifique 4.800 mth/h, 
prix : 418 NF

S E IN E  & S A R T H E  (Fonderies)
MODÈLE : Infraster n° 1 

C A R A C T É R IS T IQ U ES
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 4.000 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de v ille : 1,280 m* • propane: 330 g .  gaz naturel: 
0,360 m’ • air propané : 0,670 m'
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 120 m*

D ESCRIPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : fonte émaillée 

Coloris : brun, crème
CORPS DE CHAUFFE. Matériaux : fonte et briques réfractaires 

Brûleur : rampe à becs
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 15
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Régulateur de pression, régulateur 
de débit « thermostat d'ambiance • sécurité Théobald 
POIDS (en kg) : 37 
PRIX (en NF) : 425.-

S E IN E  & S A R T H E  (F o n d e r ie s )
MODÈLE : Infraster n» 2 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 6.000
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de v ille : 1,700 m’ • propane: 500 g • gaz naturel 
0,680 m’ • air propané 1,000 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 200 m>

D ESCRIPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : fonte émaillée.

Coloris : brun, crème
CORPS DE CHAUFFE. Matériaux : fonte et briques réfractaires 

Brûleur : rampe à becs
RACCORDEMENT (en mm). Diamètre intérieur gaz : 15
D ISPO SITIFS DE .RÉGULATION ET DE SÉCUR ITÉ . Régulateur de pression, régulateu 
de débit • thermostat d'ambiance, sécurité Théobald 650 
POIDS (en kg) : 50 
PRIX (en NF) : 525.-
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Le chauffage central 
est caractérisé par 
l’em ploi d’un appareil 
Unique, chaudière ou 
g é n é r a t e u r ,  distri­
buant la chaleur dans 
les pièces d’un appar- 

: ou d’une m ai­
son particulière.
La chaleur produite 
par la source unique 
est transportée par 
un f lu id e  interm é­
diaire : l’eau, l’a ir ou 
plus rarem ent la va­
peur. Ce mode de 
chauffage d e m a n d e  
un m inim um  de sur­
veillance et d’entre­
tien ; celui-ci se réduit 
à l’allumage et au 
réglage d’un seul foyer 
évacuant ses gaz brû­
lés p a r  un se ul 
conduit.
Les pages suivantes 
sont c o n s a c ré e s  à 
l’étude du chauffage 
central par eau chau­
de, distribué par chau­
dières ou par généra­
teurs ; les p. 38 à 40 se 
rapportent au chauf­
fage central par géné­
rateurs d’a ir chaud.

HAUFFAGE
JW

A  EAU
» déport eau chaude

- l i
Le fluide intermédiaire est l’eau qui circule à 
partir de la chaudière dans un réseau de tuyau­
teries jusqu’aux échangeurs de chaleur ou « radia­
teurs ». Ce terme couramment employé est assez 
mal choisi et est maintenant souvent remplacé 
par celui de « convecteur », les éléments trans­
mettant la chaleur par convection (voir page 3) 
et n’émettant que peu de chaleur rayonnante. 
Certaines installations de chauffage central nou­
velles utilisent comme éléments chauffants les 
murs, le sol ou le plafond des pièces à l’ inté­
rieur desquels sont noyés des tubes métal­
liques où circule l’eau chaude provenant de 
la chaudière. Cette solution a l’avantage 
d’être esthétique, par suppression des radia­
teurs dans les pièces à chauffer. Les surfaces 
émettrices sont très grandes et leur tempé­
rature assez basse, de l’ordre de 40° environ, 
ce qui procure un très grand confort. Par 
contre ces installations doivent, bien entendu, 
être prévues à la construction de l’immeuble.
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et distribution 
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par René HUET

LA C IRCU LATIO N  N ATU RELLE

Les installations sont en général prévues pour une circulation 
naturelle dite « par thermosiphon », principe basé sur le mouve­
ment de l’eau dû à la différence de densité existant entre l'eau 
chaude et l’eau froide (voir schéma I page ci-contre).
Les molécules d'eau chaude, plus légères, s’élèvent en cédant la 
place à l’eau froide qui s’échauffe à son tour. L’eau chaude circule 
ainsi dans les tuyauteries jusqu’aux radiateurs. Au contact de 
ceux-ci l’air s’échauffe et se renouvelle continuellement, c’est 
pourquoi les radiateurs ont des profils très découpés pour aug­
menter au maximum la surface d’échange avec l’air ambiant.
Ce système robuste demande l’emploi de tuyaux de forte 
section, surtout si le réseau est étendu. Le démarrage en est 
assez lent étant donné l ’inertie calorifique, c’est-à-dire la résis­
tance que l’ensemble de l’ installation oppose à sa mise en 
température complète.
Pour que la circulation de l’eau s’effectue dans de bonnes condi­
tions il est indispensable que la partie horizontale de l’installa­
tion ait un développement assez réduit et que le retour d'eau à la 
chaudière se fasse à un niveau aussi bas que possible. La distri­
bution des tuyauteries et des radiateurs peut se faire de deux 
manières : distribution en parapluie ou en chandelles (sch. 2, 3).
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LA C IR CU LA TIO N  
A C C ÉLÉR ÉE

Pour éviter les inconvé­
nients de la circulation na­
turelle, on a cherché à 
accélérer le mouvement 
de l’eau dans les tuyaute­
ries en plaçant sur le cir­
cuit une pompe électrique 
appelée « accélérateur » ou 
circulateur. On trouve ac­
tuellement de nombreux 
appareils de ce genre, si­
lencieux, et ne demandant 
aucun entretien. La circu­
lation accélérée présente 
les avantages suivants :
•  Le débit d'eau chaude 
est augmenté dans les 
radiateurs. Ceux-ci sont 
chauds sur toute leur hau­
teur et, à dimensions éga­
les, émettent davantage 
de chaleur (I 5 à 2 0 % ).
•  La circulation de l’eau 
peut se faire à basse tem­
pérature, en demi-saison 
par exemple, alors que la 
circulation naturelle exige, 
pour s’établir, une tempé­
rature de plus de 40° au 
départ de la chaudière.
•  Au moment de la mise 
en route, la circulation 
s'établit immédiatement, 
et les radiateurs chauffent 
plus rapidement.
•  Le réseau de tuyauterie 
peut suivre des tracés que 
ne permettent pas la cir­
culation par thermosi­
phon, pour l’alimentation 
de radiateurs situés plus 
bas que la chaudière par 
exemple/
•  La réduction des sec­
tions des tuyauteries et des 
dimensions des radiateurs 
entraîne une diminution 
du prix et une améliora­
tion de l’aspect de l’instal­
lation.
Les avantages de la circu­
lation accélérée : dimi­
nution de l’ inertie ther­
mique (moins de métal et 
d’eau) et mécanique (rapi­
dité de mise en route) 
associés aux avantages du 
chauffageau gaz permettent 
de bénéficier au maximum 
des qualités de souplesse et 
par conséquent d’intermit­
tence de ce combustible.

Installation de chauffage central 
avec chaudière au sol

Coupe schématique 
de chaudière murale 
à émulsion et pulsion

LES Les chaudières modernes de chauffage central au gaz sont 
CH AUDIÈRES des aPPare'k  de présentation sobre et élégante. La ten­

dance actuelle des constructeurs est à la forme bloc, en 
tôle d’acier émaillé, d’un encombrement réduit et pou­
vant aisément se placer dans une cuisine.
Description. Ces appareils se composent des éléments 
suivants (voir schéma 4 ci-dessus) :
•  Un brûleur à flamme bleue ou blanche.
•  Une veilleuse d’allumage avec robinetterie à enclen­
chement : l’ouverture du robinet de veilleuse comman­
dant celle du robinet du brûleur.
•  Une chambre de combustion.
•  Un corps de chauffe qui transmet à l’eau de la chau­
dière la chaleur produite par la combustion du gaz.

L’échange est favorisé par des dispositifs variés : ailettes 
ou picots solidaires du corps de chauffe ou chicanes dé­
montables qui ralentissent le passage des gaz brûlés.
•  Un dispositif de protection à l’allumage interdisant 
l’allumage du brûleur avant celui de la veilleuse. En cas 
d’extinction de la veilleuse, ce dispositif empêche l’arrivée 
du gaz au brûleur.
•  Un thermostat de chaudière appelé aquastat assure 
la constance de la température de l’eau au départ de la 
chaudière. Celui-ci est réglable à la main par un bouton 
moleté et permet de fixer la température désirée.
•  Un thermomètre de contrôle.
•  Un coupe-tirage anti-refouleur qui refroidit les gaz 
brûlés, évitant ainsi leur refoulement dans la chaudière.

•  Un habillage, enfin, ou « jaquette » , calorifugé. 
Le plan A ci-dessus indique l’emplacement d’une chau­
dière et des radiateurs ainsi que le trajet de la tuyauterie 
d’alimentation aux radiateurs et de retour à la chaudière. 
Chaudières m urales. Il existe des chaudières à gaz de 
faible capacité destinées à fonctionner uniquement en 
circulation accélérée.Chaudières à émulsion et pulsion (voir schéma 5 ci- 
dessus). L’accélération de la circulation est obtenue ici 
par un procédé physique et non mécanique. La chaudière 
comporte un bouilleur. La vapeur produite s’échappe 
par l’ injecteur, entraînant l’eau de circulation. Générateurs. Les types récents de générateurs ont un 
aspect semblable à celui d’un chauffe-eau ou chauffe-bain
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(vo ir schéma 6 ci-contre). Leur principe de fonctionne­
ment est le même à part quelques modifications. Etant 
donné que l’ eau circu le dans un serpentin de faible sec­
tion ces appareils ne peuvent fonctionner qu’avec le 
concours d'un accélérateur. A  la mise en route de ce 
circu lateur, et du fait de la différence de pression d'eau 
entre l ’entrée et la sortie du serpentin , un clapet libère 
l’arrivée du gaz au brûleur et provoque ainsi le chauf­
fage de l’eau. Ces appareils sont essentiellement composés 
des éléments suivants :
•  Un corps de chauffe en cuivre étamé.
•  Un serpentin dans lequel circule l’eau.
•  Un brûleur (vo ir schéma n° 7 page ci-contre) appro­
prié à la nature du gaz utilisé.
•  Un dispositif de sécurité positive (vo ir schéma n° 7 
page ci-contre).
Puisque c’ est la mise en route de la pompe qui commande 
l’ouverture du brûleur, les appareils de régulation (vo ir 
page 4 4 ), therm ostat d'ambiance et horloge agissent 
directem ent sur l’alimentation électrique du circulateur.
•  Un coupe-tirage anti-refouleur.
•  Un carter dos et façade entièrem ent émaillé.
Le plan B ci-contre représente l ’emplacement d’un 
générateur mural et des radiateurs (ou convecteurs) 
ainsi que le tra je t de la tuyauterie d'alimentation aux 
convecteurs et de retour au générateur.
L ’ installation de chauffage central peut également se faire 
avec un ou plusieurs de ces appareils (montage en paral­
lèle) suivant la puissance désirée. Ce montage est réalisé 
de telle sorte que l’on peut mettre en service un seul des 
générateurs; on obtient ainsi le maximum de souplesse 
et aussi d’économie, surtout en période de demi-saison.

coups 'tirage

corps de chauffe

brûleur

sécurité

régulateur 
de pression gaz

arrivée gaz

Installation de chauffage central 
générateur mural



Détail du brûleur 
arrivée et <jg dispositif de sécurité

tau froide

8
Schéma

d’un équipement 
de transformation

dispositif de sécurité 
et de régulation

robinet de veilleuse

coupe-tirage
anti-refouleur

LES ÉQUIPEMENTS 
DE

TRANSFORMATION  
DE CHAUDIÈRES

Il est en général possible d’équi­
per au gaz les installations de 
chauffage central utilisant d’autres 
combustibles, mais à condition de 
prendre certaines précautions.
Pour pouvoir obtenir un chauffage 
in term ittent, on doit s'assurer que 
la puissance de la chaudière et celle 
des radiateurs compensent large­
ment les déperditions des locaux 
pour la tem pérature minimum de 
base admise dans la région.
Si la chaudière n'est pas trop 
ancienne et est en bon état, sa 
transformation est possible il 
existe, en effet, pour la plupart des 
modèles courants des équipements 
standards permettant d’effectuer 
cette modification aux meilleures 
conditions .
Ces équipements (vo ir schéma 
n° 8 ci-contre) comprennent :
•  Une plaque de fonte rempla­
çant la porte de foyer.
•  Une plaque d’obturation de 
l'o rifice de chargement.
•  Un dispositif de chicanes pour 
les produits de combustion.
•  Un brûleur et ses organes de 
régulation et de sécurité.
•  Un coupe-tirage anti-refou-
leur. . ..
Ils font l ’objet d’une estampille 
particulière qui prévoit que les 
chaudières transformées doivent 
satisfaire aux mêmes conditions 
que les chaudières conçues pour 
fonctionner au gaz. De plus, la 
puissance intrinsèque de l’appa­
reil équipé ne doit pas différer de 
plus de 10 %  de la puissance 
maximum indiquée au catalogue 
du constructeur de la chaudière : 
ainsi la transformation ne permet- 
elle pas d’augmenter suffisamment 
la puissance de la chaudière pour 
user pratiquement de toute I in­
term ittence désirable.
On augmentera toutefois sensible­
ment le rendement de l’ installation 
en y adjoignant un circu lateur.
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' gaz naturel : 1,130 m*

A U E R
MODÈLE : PHI-EXPORT 59 510 P et R 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : par thermosiphon 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 10.000^ KSStSM a^ ------
CARRO SSERIE. Matériau : tôle d’acier laqué Cuit au four 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériaux : aluminium et Alpax
D lS P rv îi r ic  .Brûleur : fon,e et acier, flamme bleue

D A CC ÉLÉR ATION : sur demande
S  f  50NTS (e" mm)- Diamè,re in,érieur du raccord 0 «  : 20 ,

Sérfe^Tsécurdé ThÉéobaldTF°592 t o o s r t f v e )^ '7 * R ' Théobald P 541 .
POIDS (en kg) : 44 

PRIX (en NF) : 915. - (Série R)
P A R T IC U LA R .TÉS . Il existe 7 autres modèles de la même série (réf 5 1 3  R à 5 1 7  R et q „  d  afis sr*~ “ -m. . ».«., d. »■,“ i,* !z “ü

raccords de départ et



COINDET-RIGIDEX
MODÈLE : Celer 10.000 (en cours d'estampillage)

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : par thermosiphon ou avec accélérateur 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 10.000 
DÉBIT HORAIRE. Gaz de ville : 2,9 m’
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 200 m*

D ESCRIPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : acier émaillé 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier étamé

Brûleur : becs aérés à flamme bleue 
D ISPO SITIF  D 'A C CÉLÉRATIO N : sur demande
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 20 • raccords de départ et 
retour eau : 60 et 70
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ : sécurité et aquastat Théobald 
FIXATION DE L ’A PPA R EIL  : au mur, par deux boulons de scellement 
POIDS (en kg) : 65 
PRIX (en NF) : 850.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Ces chaudières peuvent être équipées pour la distribution d'eau chaude 
domestique. Il existe 2 autres modèles de la même série : puissance calorifique : 12 .0 0 0  et 
14.000 mth/h • prix : 900 et 950 NF

COINDET-RIGIDEX
MODÈLE : 14 N 

C A R A C T É R IS T IQ U ES
CIRCULATION : par thermosiphon ou avec accélérateur 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 14.000 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 4 m * »  gaz naturel : 1,35 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 280 m*

D ESCR IPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d'acier laquée 

Coloris : gris ou blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier étamé

Brûleur : becs aérés • flamme bleue 
D ISPO SITIF D 'ACCÉLÉRATION  : sur demande
RACCORDEM ENTS (en mm) : diamètre intérieur raccord gaz : 26 • raccords de départ et retour 
eau : 50 et 60
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ : sécurité et aquastat Théobald 
POIDS (en kg) : 80 
PRIX (en NF) : 1.000.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Il existe deux autres modèles de la même série (réf. 18 N et 24 N), puis­
sance calorifique 18.000 et 24.000 • poids : 92 et 99 kg .  prix : 1.120 et 1.380 NF

COINDET-RIGIDEX
MODÈLE : 14 L 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : par thermosiphon ou avec accélérateur 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 14.000 
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 4 m»
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 280 m*

D ESCR IPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : acier émaillé 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier étamé

Brûleur : becs aérés • flamme bleue 
D ISPO SITIF  D 'ACCÉLÉRATION  : sur demande
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 26 • raccords de départ et 
retour eau : 50 et 60
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ : sécurité et aquastat Théobald 
POIDS (en kg) : 106 
PRIX (en NF) : 1.280.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Il existe deux autres modèles de la même série (réf. 18 L et 24 L), puis­
sance calorifique : 18.000 et 24.000 mth/h .  poids : 118 et 125 kg • prix : 1.400 et 1.660 NF
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CHAFFOTEAUX ET MAURY
MODÈLE : Celtic 7 H 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : accélérée
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 7.000
DÉBIT HORAIRE DU BRULEUR. Gaz de ville : 2,4 m*
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 100 m*

D ESCRIPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d’acier émaillé 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : cuivre étamé

Brûleur : flamme blanche (gaz de ville) • flamme bleue (autres gaz) 
D ISPO SITIF D ’ACCÉLÉRATIO N  (indispensable) : électropompe Perfecta 
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 15 • raccords de départ et 
retour eau : 20 et 27
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉC U R ITÉ . Aquastat progressif réglant la marche
du brûleur à la température de l ’eau • sécurité positive par thermocouple
FIXATION DE L 'A P P A R E IL  : par pattes de scellement
POIDS (en kg) : 16
PRIX (en NF) : 450.- (gaz de ville)
P A RT IC U LA R ITÉS . Equipement exclusivement en circuit d’eau chaude pulsée avec électro­
pompe fournie avec le générateur.

CHAFFOTEAUX ET MAURY
MODÈLE : Celtic 10 H 

CA R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : accélérée 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 10.000 
DÉBIT HORAIRE : Gaz de ville : 3,200 m1 

VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 175 m*
D ESCRIPTIO N

C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d’acier émaillé 
Coloris : blanc

CORPS DE CHAUFFE. Matériau : cuivre étamé
Brûleur : flamme blanche (gaz de ville) • flamme bleue (autres gaz) 

D ISPO SITIF D’ACCÉLÉRATION  (indispensable) : électropompe Perfecta 
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 15 • raccords de départ et retour 
eau : 27
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ. Aquastat progressif réglant la marche 
du brûleur en fonction de la température de l'eau • sécurité positive par thermocouple 
FIXATION DE L ’A PP A R EIL  : pattes de scellement 
POIDS (en kg) : 20 
PRIX (en NF) : 600.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Il existe un autre modèle de la même série (réf. Celtic 12 H) puissance 
calorifique 12.000 mth/h • prix 600 NF.

CHAFFOTEAUX ET MAURY
MODÈLE : Celtic 15 H 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : accélérée
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 15.000 
DÉBIT HORAIRE : Gaz de ville : 4,7 m»
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 230 à 280 m»

D ESCRIPTIO N
CARRO SSER IE . Matériau : tôle d’acier émaillé 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : cuivre étamé

Brûleur : flamme blanche (gaz de ville) • flamme bleue (autres gaz) 
D ISPO SITIF D’ACCÉLÉRATION  (indispensable) : électropompe Perfecta 
RACCORDEMENTS (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 27 • raccords de départ et 
retour eau : 27
D ISPO SIT IFS  DE SÉCU R ITÉ ET DE RÉGULATION. Aquastat progressif réglant la marche 
du brûleur en raison de la température de l’eau • sécurité positive par thermocouple 
FIXATION DE L ’A P P A R EIL . Plaque de fixation murale munie du robinet d'arrêt de gaz 
POIDS (en kg) : 28 
PRIX (en NF) : 750.-
P A RT IC U LA R ITÉS . Il existe un autre modèle de la même série (réf. Celtic 18 H) puissance 
calorifique 18.000 mth/h • prix : 750 NF.

busc : 0 1 2 / 5



C H A P P É E  (S o c ié té  G é n é ra le  de F o n d e rie )
MODÈLES ; A  104 G  à 107 G et A 205 G à 207 G 

C A R A C T É R I S T I Q U E S
CIRCULATION : par thermosiphon
P U IS S A N C E  C A L O R IF IQ U E  (en mth/h) : 9.500 à 23.000
DÉBIT HORAIRE. Gaz de ville : 3 à 7,200 m‘

D E S C R IP T IO N
C A R R O S S E R IE . Matériau : tôle d'acier peint 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte

Brûleur : flamme bleue , j . j i i i i G s

^ P O S m F S D E ^ É G ^ L A T 'o N E T  DE SÉCURITÉ. Aquastat .  sécurité positive Théobald 
POIDS (en kg) : de 145 à 313 (7 modèles)

PART^CULArTt ÉS6.. existe une série A 1 GL e, A2 GL comprenant 7 modèles équipés au gaz 
naturel, débit horaire : 1,350 à 3,250 m*.

Anciens Ets FRISQUET S.A .
M O D ÈLE : 10 000 H YD R O M O TR IX  

C A R A C T É R IS T IQ U E S  d'expansion accélérateur
C IR C U L A T IO N  : accélérée par pulrton •» vas*
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) . 10 000 . ,  120 m*
D É B IT  H O R A IR E . Gaz de ville : 2,700 m> .  gaz naturel . 1,120 m 
VO LU M E A P P R O X IM A T IF  C H A U FF É  : 250 m

d e s c r i p t i o n
C A R R O S S E R IE . Matériau : acier 

Coloris : blanc
r n R P S  D E  C H A U FF E . Matériau : acier spécial

Brû leur : flamme b lanche, becs Bray raccords de départ et
R A C C O R D E M E N T S  (en m m). Diamètre intérieur raccord gaz . 20 .  raccords

d I I p O S IT iV s  DE S É C U R IT É  E T  DE R É G U LA T IO N . Sécurité Théobald .  aquastat Frisquet 
F IX A T IO N  D E L 'A P P A R E IL  : pattes de scellem ent m urales 
P O ID S  (en kg) : 40
PARTICULARITÉ^? existe un autre modèle de la même séné .  puissance calorifique 
14 000 mth/h .  poids : 4 3  kg .  prix : 1.389,50 NF.

Anciens Ets FRISQUET S.A .
MODÈLE : 10 000 HYDROMOTRIX LUXE SPÉC IA LE  

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : accélérée
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 10  000 . m,
DÉBIT HORAIRE. Gaz de ville : 3,160 m .  gaz natu e • .
VOLUME APPRO XIM ATIF CHAUFFÉ : 250 m

d e s c r i p t i o n
CARRO SSER IE. Matériau : acier 

Coloris : blanc
CORPS OS CHAUFFE. £ £  Ï «

d Îs POsT t IFS DE SÉCURITÉ ET DE RÉGULATION. Sécurité et aquastat Théobald 
FIXATION DE L ’A PP A R EIL  : pattes de scellement 
POIDS (en kg) : 25,800
P A R TrcU LA R ITÉS . Il existe deux autres modèles de la meme série puissance calorifique : 

35 14 .0 0 0  et 17.000 mth/h .  poids : 30 et 40 kg .  prix . 1.1 e



IM
ULTIMHEAT® 

VIRTUAL MUSEUM

d<> 2 3

buse : 8 / 3

IDÉAL-STANDARD
MODÈLE : ID ÉA L GAZINA 1 GT 4 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : par thermosiphon 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 7.950

DpanéT : i ° Rm^RE' ^  d6Vi,'e = 2 ,,° °  '"* * Pr° Pane = 5 4 0 0  * ~  : 0,75 m- .  air pro-
D ESCR IPTIO N

CARRO SSER IE . Matériau : tôle d’acier
Coloris : blanc ou vert bleu 

CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte
Brûleur : flamme bleue

p o lo s l ln  k g ,M ,o  É "  DE R ÉG U LAT I0N ’ ®roupe de sécurité .  aquas.a.
PRIX (en NF) : sur demande
P A RT IC U LA R ITÉS . Il existe d'autres modèles de la même série n , , ! , , . . ,  ,
mum (1 6 T  6 ) : 13.250 mth/h. B' puissance calorifique maxi-

15.900
• propane : 1.325 g gaz naturel : 2,20 m*

IDÉAL-STANDARD
MODÈLE : ID ÉA L GAZINA 2 GT 4 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : par thermosiphbn 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h)
DÉBIT HORAIRE. Gaz de ville : 4,4 m* 
propané : 3,3 m*.

D ESCR IPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d’acier 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte

Brûleur : flamme bleue

?Sd“ «£ ° L SKUR,TÉ tT D! “ " ™ «  =“”»>* .. .....et TM»™
PRIX (en NF) : sur demande

(P2AGTTI8)U:L37Rl ÉSmth/heXiS,e 4  “ , ™ ' m° dè'eS d* '« puissance calorifique max.

H.A. RICHARD
MODÈLE : VA P  SÉRIE B .C .I. N” 4 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES

P^SSANC^CALORIHOUE^en'mth^i)041^ .3^ ’  dema" d*>

:3'8 -  • -  « - = 1*  -
D ESCR IPTIO N

C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d'aluminium 
Coloris : aluminium ou blanc 

CORPS DE CHAUFFE. Matériau : fonte 
_ .  Brûleur : flamme bleue
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre Intérieur raccord gaz • 2 0  r a r e  h a a retour eau : 3 3  et 42 ®az ' 20 raccords de départ et
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ rr .
POIDS (en kg) : 90 (emballé) CURITÉ. Groupe de sécurité .  aquastat

PA RT IC U LA RITÉS 1 4 ,^ ré,S! ntaj ! ° n aluminium> i 984,85 (blanc)

) , 7 3«



CHAPPÉE (S o c ié té  G é n é ra le  de Fo n d e rie )
CHAUDIÈRES ÉQUIPÉES : Chappée type A1 ou AN1, A2 ou AN2
PUISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : de 9.500 à 23.000
DÉBIT HORAIRE. Gaz de ville : de 3 à 7,2 m* • gaz naturel : de 1,35 à 3,26 m*
TYPE DE BRULEUR. Brûleur à fente • flamme bleue 
CHICANAGE : fonte
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 20 (A1 ou AN1), 26 (A2 ou 
AN2) • diamètre du coupe-tirage : 139 (A1 ou AN1), 181 (A2 ou AN2)
D ISPO SITIFS DE SÉCURITÉ ET DE RÉGULATION. Valve à sécurité positive et veilleuse • 
aquastat (commande directe par chaînette) • interrupteur horaire
ENCOMBREMENT (en cm) : en saillie de 17 à 19 par rapport à la chaudière pour les chaudières
sans jaquette calorifugée
POIDS (en kg) : de 22 à 46 suivant la puissance
PRIX : Sur devis

MABOR
CHAUDIÈRES ÉQUIPÉES : Idéal Classique série EFI • Chappée type A2 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : de 8.400 à 33.600 
DÉBIT HORAIRE. Gaz de ville : 2,5 m*
TYPE  DE BRULEUR : adapté à chaque type de chaudière • flamme blanche 

Matériau : acier
CHICANAGE : fonte et briques réfractaires
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 20 ou 26 • coupe-tirage 
suivant la buse de la chaudière
D ISPO SITIFS DE SÉCURITÉ ET DE RÉGULATION : Régulateur de pression .  thermostat 
d'ambiance • commande directe électrique • valve Théobald 
ENCOMBREMENT (en cm) : en saillie par rapport à la chaudière : 15 
POIDS (en kg) : 25 à 72
PRIX (en NF) de 678 à 801, suivant le type de chaudière

SACAMA
MODÈLE : 15 GV JUMELÉ - TYPE SIMPLEX 
CHAUDIÈRE ÉQUIPÉE : Idéal Standard EF 49 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 50.000 
DÉBIT HORAIRE. Gaz de ville :15 m*» gaz naturel : 7 m*
TYPE  DE BRULEUR : Torche atmosphérique à flamme bleue (gaz de ville)
CH ICAN AGE : briques réfractaires 
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 26 • diamètre du coupe- 
tirage : 227
D ISPO SITIFS DE SÉCURITÉ ET DE RÉGULATION : Aquastat et commande pneumatique 
ENCOMBREMENT (en cm). En saillie par rapport à la chaudière : 20 
PRIX : Sur devis



LES GÉNÉRATEURS

Coupe schématique 
d'un générateur d'air chaud 

i  circulation accélérée.

Dès l’origine du chauffage 
central est apparu l’intérêt 
d’élever directem ent la 
tem pérature de l’a ir am­
biant pour obtenir une 
mise en régime rapide 
grâce à une très faible 
inertie therm ique de l’ins- 
tajlation ; l’a ir s’échauffant 
très rapidem ent, une calo­
rie (ou m illith e rm ie ) suffi­
sant à élever de 3 degrés 
env. la tem pérature d’un 
m ètre cube d’air.
Ce système de chauffage 
était déjà utilisé depuis 
longtemps pour le chauf­
fage d’immeubles ou d’ha­
bitation, mais les «  calori­
fères »  d ’autrefois n’étaient 
pas sans présenter certains 
inconvénients dûs à leurs 
imperfections. Actuelle­
m ent la mise au point des 
appareils perm et d’utiliser 
avec satisfaction le chauf­
fage par a ir chaud.
Ce chauffage n’utilise pas 
de fluide interm édiaire 
comme le chauffage central 
à eau chaude.
Ces installations présentent 
l’avantage d’être de faible 
inertie therm ique utilisant 
donc au m axim um  les avan­
tages de souplesse du gaz.

ÜZSSZSttÜÜZ; » •-« -
SJUriï..” ; i™.
•  Un brûleur •  Une chambre de combustion •  Un échaneeur nui 

s,?rfor»qU' C° nCernC 1 echan8eur de chaleur, l'estampille NF GAZ exige nue la
d 'a ir  et ,e ^ P " * - -

Pour les générateurs à circulation mécanique le circuit de chauffe™ x „ i ,

S W  des *az brûlés da"‘  '« circuit d'air de chauffagi. éV'
, aPres ,e système moteur assurant la circulation de l’air rhai.^ a■
Les générateurs à circulation naturelle ou accélérée ° n '
La distribution de I air chaud peut se faire de trois manières ou • a Par ™ino<
on circulation naturelle ou accélérée. .  Sans gaines en c^ ulati!n  accéféré“

HAUFFAGE

générateur 
(en général 

imulé par une cloison)

Générateur à circulation naturelle o 
Installation avec gaines.38

départ d'air chaud

Générateur à circulation accélérée. 
Installation à « sas de calories ».

CENTRAL PAR AIR

CHAUDpar Jean BRETON

CIRCU LATION
N ATU RELLE

Dans ce cas la circulation de l’air 
se fait par thermosiphon sans 
aucun appareil mécanique. L’air 
réchauffé dans le générateur, au 
contact du corps de chauffe, s’élève 
par différence de densité dans les 
gaines verticales. Il est ensuite 
distribué par un réseau de gaines 
horizontales et dans les différentes 
pièces à chauffer par l’ intermédiaire 
de bouches de soufflage. L’air re­
froidi redescend vers le sol et des 
grilles de retour d’air disposées au 
bas des portes, permettent un appel 
d’air vers le générateur (voir 
plan A, ci-contre).
Cesystèmeaun domaine d’utilisation 
assez restreint. Pour un rendement 
efficace les gaines horizontales ne 
doivent pas dépasser 7 m. de long

CIRCU LATIO N  A C CÉLÉR ÉE
Par gaines. Le générateur comporte en général un ventilateur centrifuge; 
il est raccordé à un réseau de gaines de distribution qui aboutissent à des 
bouches de soufflage placées en partie haute ou basse des pièces à chauffer 
(voir plan A ci-contre). Le retour d’air au générateur se fait par des orifices dits 
de reprise. Le domaine d’emploi de ce procédé est pratiquement illimité puisque 
la puissance du ventilateur est déterminée en fonction de la longueur des gaines. 
L’air apporté au générateur peut être soit repris dans les pièces à chauffer, soit 
provenir de l’extérieur. Cette solution permet de renouveler l’air ambiant 
et en hiver, il est possible de doser le mélange air extérieur-air intérieur. 
Sans gaines. Radiateurs soufflants ou à convection forcée (voir page 12). 
Placés dans la salle de séjour, ils chauffent les pièces secondaires d’une manière 
restreinte puisqu'il n'est pas prévu de gaines ni de bouches de soufflage. 
Cependant certains appareils assurent non seulement le chauffage direct de la 
pièce dans laquelle ils sont placés, mais aussi celui d’une ou deux pièces conti­
guës. grâce à des amorces de gaines qui font partie intégrante du générateur et 
qui ne nécessitent que les percements correspondants dans les cloisons.
« Sas de calories ». Cette installation n'est possible que dans certains cas 
particuliers (voir plan B ci-dessus).
Le réseau de gaines est alors remplacé par le vestibule ou couloir central de 
l’appartement. Le générateur, placé dans un local mitoyen, diffuse l’air chaud
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à la partie haute du couloir qui constitue ainsi une réserve de chaleur ou « sas 
de calories » . Des ventilateurs, en partie haute des cloisons séparant le couloir 
des pièces prélèvent l’a ir chaud dans le « sa s»  et le soufflent dans ces pièces. 
Le retour de l’air froid se fait par des orifices aménagés au bas des portes. 
Les ventilateurs doivent perm ettre un mouvement suffisant entre l ’a ir des 
pièces à chauffer et celui du couloir pour que la température ambiante de ce 
dernier ne soit pas trop élevée. La plus grande partie de l ’a ir venant des pièces 
est aspirée directem ent par les ventilateurs et un faible volume seulement de 
cet a ir traverse le générateur. La mise en route automatique de ces ventila­
teurs est commandée par un thermostat d’ambiance et un dispositif déclanche 
l’a rrê t du générateur quand aucun des ventilateurs n’est en marche. 
P ro d u ctio n  d ’a ir  chaud à p a r t ir  d 'une ch a u d iè re . Il existe des échangeurs 
d’un type très particulier, installés soit en faux plafond, soit en niche, qui 
produisent de l ’a ir chaud pulsé à partir de l ’eau fournie par une chaudière à 
gaz. Parmi les avantages de ce procédé, il faut c ite r : •  La possibilité d’ implanter 
l’appareil producteur d’air chaud au «  centre de gravité »  de l’appartement, 
sans se préoccuper de la proxim ité du conduit d ’évacuation des produits de 
combustion. La chaudière doit par contre être obligatoirement reliée à une 
cheminée, on peut donc la placer dans la cu isine ; tandis que l ’échangeur, placé 
au point où il donnera les meilleurs résultats, pourra être distant de la chau­
dière (et de la cheminée) de 5, 7 , I 0 m ou davantage.
•  La possibilité de desservir un ou plusieurs radiateurs à eau chaude par la 
chaudière qui alimente aussi l ’échangeur. L ’ inertie de l ’échangeur étant faible, 
il est indispensable que les radiateurs soient également de faible inertie 
thermique.
Ce procédé peut s’appliquer à la cuisine (dont les odeurs ne risqueront de se 
répandre) ou à des pièces difficiles à chauffer par l’a ir chaud, même pulsé, en 
raison de leur éloignement (cas des appartements de 5 pièces ou davantage).

P A R T IC U L A R IT É S  DU C H A U F F A G E  A  A IR  C H A U D
Par comparaison avec le chauffage à eau chaude ce système présente les avan­
tages suivants : •  Dissimulation possible de l'appareil et absence de tuyauterie 
dans les pièces chauffées •  Dissimulation des bouches de soufflage •  Possibi­
lité pour les installations munies d’un ventilateur de d istribuer, en été, de 
l ’a ir rafraîchi ou conditionné •  Absence de risque de gel •  Possibilité de 
chauffage interm ittent grâce à leur faible inertie thermique.
Par contre le chauffage à a ir chaud peut présenter certains inconvénients :
•  Les appareils sont en général assez encombrants •  Il est indispensable de 
les placer près du centre de gravité de l ’appartement et des conduits d’évacua­
tion •  Dans certains systèmes le soufflage et la reprise d’a ir risquent d’entraî­
ner, dans l’appartement, une diffusion des odeurs et des fumées •  Les venti­
lateurs ne sont pas toujours complètement silencieux, ce qui peut être gênant.

G É N É R A T E U R S  D ' A I R  CH A U
y

Les  fiches tech n iq ues e t  co m m e rc ia le s  que vous tro u ­
v e re z  c i-c o n tre , co n c e rn a n t les g é n é ra te u rs  d ’a ir  
ch aud , e s ta m p illé s  N F - G A Z , o n t é té  é ta b lie s  su iva n t 
le m êm e p r in c ip e  que ce lle s  des ra d ia te u rs  indépen­
d ants (p ag e I 3 ) e t  des ch a u d iè re s de chauffage c e n tra l 
(page 3 2 ). Les c a ra c té r is t iq u e s  p a rt ic u l iè re s  à ces 
a p p a re ils  so n t n a tu re lle m e n t  sou lig nées (c irc u la t io n  
n a tu re lle  à  ga ines ou c ir c u la t io n  a ccé lé ré e  avec ou 
sans g a in es , v e n t ila te u r , e tc .) .  U n e  p ho tog rap h ie  e t  les 
co tes d ’en co m b re m en t (en  c e n t im è tre s )  co m p lè ten t 
chaque fiche . Le s  p r ix , en n o u veaux  fra n c s , o n t é té  
é ta b lis  p a r les c o n s tru c te u rs , au I * '  ju i l le t  I9 6 0  e t 
s ’en ten d en t to u te s ta x e s  c o m p rise s , sau f ta x e  lo ca le .
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D IEN Y  E T  L U C A S
MODELE : AIR-O-MATIC TY P E  150. En cours d'estampillage 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
CIRCULATION : accélérée par gaines 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 13.000
DÉBIT HORAIRE : gaz de ville : 4 m ' .  air propané : 2,2 m' • gaz naturel : 1,5 m" 

D E S C R IP T IO N
CARRO SSER IE . Matériau : tôle d'acier émaillé 

Coloris : « martelé vert »
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d'acier noir

Brûleur : gaz-o-matic, flamme bleue, tous gaz 
VEN TILATEU R. Centrifuge silencieux
RACCORDEM ENTS (en.mm). Diamètre Intérieur raccord gaz : 20 • prise d'air : 460 x  460 •

ULTIMHEAT® 
MUSEUM

sortie d'air : 500 x 480
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET D ESÉC U R ITÉ :posltive par thermocouple, airstat à double
commande
POIDS (en kg) : 150
PRIX (en NF) : 3.200
P A RT IC U LA R ITÉS  : peut être équipé en conditionneur d'air • comporte un système de 
filtrage de l'air. buse : 0  4 1 ,,z

D IEN Y  E T  L U C A S
MODÈLE : AIR-O-MATIC TY P E  225 

C A R A C T É R IS T IQ U ES
CIRCULATION : accélérée par gaines 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 22.500
DÉBIT HORAIRE : gaz de ville : 6,9 m’  • air propané : 3,8 m* • gaz naturel : 2,55 m’ 

D ESCRIPTIO N
CARRO SSER IE. Matériau : tôle d'acier émaillé 

Coloris : « martelé vert »
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle noire

Brûleur : gaz-o-matic, flamme bleue, tous gaz 
VEN TILATEUR : Centrifuge silencieux
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 26 .  prise d’air : 458 x  578 .  
sortie d’air : 578 x 578
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ : positive par thermocouple • airstat à 
double commande 
POIDS (en kg) : 170 
PRIX (en NF) : 4.600
P A RT IC U LA R ITÉS  : peut être équipé en conditionneur d'air • comporte un groupe filtrant.

A nciens Éts P IL L E T
MODÈLE : 310 

C A R A C T É R IS T IQ U E S
CIRCULATION : par gaines, naturelle ou accélérée 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 10.000 
DÉBIT HORAIRE : gaz de ville : 3,15 m’

D E S C R IP T IO N
CARRO SSER IE . Matériau : tôle d'acier émaillé 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle galvanisée

Brûleur : rampe flamme bleue • comprend un injecteur et un mélangeur 
VEN TILATEU R : sur demande
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur du raccord gaz : 21 .  prise d’air : 882 x 882 .  
sortie d’air : variable suivant nombre de gaines
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ : positive Théobald .  airstat 
POIDS (en kg) : 82 
PRIX (en NF) : 1.270
P A RT IC U LA R ITÉS  : peut comprendre en supplément un thermostat d'ambiance pneumatique 
ou électrique contrôlant le démarrage du brûleur et du ventilateur. Il existe un autre modèle 
de la même série (réf. 309), puissance calorifique : 9.000mth./h • prix : 1.200 NF

4»

o

buse : 0 4 '



12.500
butane, propane : 1.310 g gaz naturel : 1,62 m*

P O T EZ  (Ets Henri)
MODÈLE : 8 L K 3. En cours d’estampillage 

CA R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : naturelle par gaines 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h)
DÉBIT HORAIRE : gai de villa : 3,5 m*

D ESCRIPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d'acier 

Coloris : aluminium
CORPS DE CH AUFFE. Matériau : tôle d'acier

Brûleur : becs interchangeables
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur raccord gai : 20 .  prise d'air : 1.500 x 1.500, 
dans le sol • sortie d'air : section variable
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ : sécurité et thermostat d'ambiance 
Théobald T  658
MODE D’IN STALLATION  ET DE FIXATION. Encastré dans une niche 
POIDS (en kg) : 57,600 
PRIX (en NF) : 1.050
PA RT IC U LA RITÉS  : compartiment circuit gai entièrement isolé du circuit air de chauffage.

buse : 0  9 .7

!'
: 110 g

P O W E L L-D U FF R Y N
MODÈLE : RTG 10 • En cours d'estampillage 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : accélérée avec gaines 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 10.000 
DÉBIT HORAIRE : gai de ville : 3,1 m> .  propane

d e s c r i p t i o n
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d’acier laquée 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier réfractaire Inoxydable

Brûleur : becs stéatlte à flamme blanche 
VEN TILATEUR : hélicoïdal
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur du raccord gai : 20 .  prise d’air : 310 .  sor­
tie d'air : 310
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ : groupe de sécurité Théobald • airstat 
MODE D 'IN STALLATIO N  ET DE FIXATION : par 4 joints 
POIDS (en kg) : 40 
PRIX (en N F).: 1.500.

gai naturel : 1,8 m’ • air pro-

P O W E L L-D U FF R Y N
MODÈLE : RTG 16 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : accélérée avec gaines ou sans gaines 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/m) : 16.000 
DÉBIT HORAIRE : gai de ville : 4,9 m* .  propane : 1.300 g 
pané : 2,6 m*

D ESCR IPTIO N
CARRO SSER IE. Matériau : tôle d'acier laquée 

Coloris : chamois clair
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier réfractaire Inoxydable

Brûleur : flamme bleue en couronne à fentes 
VEN TILATEUR : double turbine centrifuge
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre Intérieur du raccord gai : 26 .  prise d'air : 300 .  sortie 
d'air : 530
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ : groupe Théobald .  airstat 
IN STALLATION  ET FIXATION : repose sur le sol avec semelle élastique 
POIDS (en kg) : 175
PRIX (en NF) : 3.750 avec carrosserie .  3.450 sans carrosserie 42
P A RT IC U LA R ITÉS  : filtre électro-statique à l’aspiration.

buse : 0  -14,4
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H .A . R IC H A R D
MODÈLE : AÉRO VAP GM. 22 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION : accélérée par gaines 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 25.000 
DÉBIT HORAIRE : gaz de ville : 7,9 m>

D ESCR IPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d'acier 

Coloris : vert clair
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle d’acier

Brûleur : flamme bleue aérée
VEN TILATEU R : centrifuge B . 5 tournant à 900 tours minute
RACCORDEMENT (en mm) : Diamètre intérieur du raccord gaz : 33 • prise d’air : 280 • sortie 
d'air : 350/330
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ : veilleuse V S . 514 .  airstat 
POIDS (en kg) : 200 (avec le ventilateur)
PRIX (en NF) : 2.993,73 (courant monophasé)

2.648,27 (courant triphasé)

S T R A C K  E T  M AUN Y
MODÈLE : A F  12 AIRFURN 

C A R A C T É R IS T IQ U ES
CIRCULATION : naturelle ou accélérée par gaines 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 12.000 
DÉBIT HORAIRE : gaz de ville : 2,9 m* • butane, propane : 1.000 g • gaz naturel : 1,3 m’ .  
air propané : 2 m*

D ESCR IPTIO N
CARRO SSER IE . Matériau : tôle d'acier laquée 

Coloris : blanc
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : acier

Brûleur : flamme bleue 
VEN TILATEU R. A pulsion réglable
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 15 • prise d'air et sortie d'air : 
400 x  600
D ISPO SIT IFS  DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ : électropneumatique .  airstat 
POIDS (en kg) : 150, avec carter métallique 
PRIX (en NF) : sur devis
P A RT IC U LA R ITÉS  : il existe un autre modèle de la même série (réf. Alrfurn A F 20), puissance 
calorifique : 19.000 mth/h « poids : 300 kg (avec carter métallique).

o

T O L E R IE S  IN D U S T R IE L L E S  DE B IL L A N C O U R T
MODÈLE : THERM ATIC Type A T  3 G 

C A R A C TÉR IS T IQ U ES
CIRCULATION . Accélérée par gaines 
PU ISSAN CE CALORIFIQUE (en mth/h) : 16.000 
DÉBIT HORAIRE : gaz de ville : 4,75 m‘

D ESCR IPTIO N
C ARRO SSERIE. Matériau : tôle d’acier émaillée

Coloris : martelé vert, bleu ou bordeaux 
CORPS DE CHAUFFE. Matériau : tôle inoxydable

Brûleur : becs S .F .A . flamme blanche 
VEN TILATEUR : centrifuge
RACCORDEM ENTS (en mm). Diamètre intérieur raccord gaz : 26 • prise d'air 
sortie d'air : 350
D ISPO SITIFS DE RÉGULATION ET DE SÉCURITÉ : veilleuse valve Théobald .
ble commande
POIDS (en kg) : 230
PRIX (en NF) : 4.701,70 non emballé.

b use : 0  45,3



Particu lièrem ent étudiés et 
mis au point par les techni­
ciens et les constructeurs, 
soumis aux sévères épreuves 
de l’estampillage N F-GAZ 
qui leur confèrent de très 
sérieuses garanties, ces dis­
positifs équipent les appareils 
modernes de chauffage au gaz.

ET DE
par Etienne COEUR

SÉCURITÉ
Les dispositifs de sécurité interdisent l’arrivée du gaz au brûleur si, pour une 
raison quelconque, la veilleuse est éteinte.
Ces dispositifs sont très variés suivant la nature et l'importance des appareils 
sur lesquels ils sont montés. Mais presque tous utilisent comme agent moteur 
la dilatation d’un corps par rapport à un autre. La dilatation de ce corps 
peut se transmettre de plusieurs manières à l’organe d’obturation chargé d’in­
terdire l’arrivée du gaz au brûleur.
D’après le mode de transmission, on distingue les dispositifs suivants :

Coupe schématique 
d’un bloc de sécurité 
à bilame(veilleuse allumée, robinet de brûleur fermé)
La couleur indique la présence du gaz

clapet gaz

LES  D ISP O S IT IFS  A COM M AN DE D IR EC T E . Système à bilame (voir 
croquis I ci-dessus). Il comporte une veilleuse dont le rôle est de provoquer 
l’allumage du brûleur ou au contraire, si elle est éteinte, d’empêcher l’arrivée 
du gaz au brûleur.
Cette veilleuse doit donc comporter un élément sensible à l’action des flammes. 
Dans le schéma ci-dessus une bilame subit pour une élévation de température 
assez faible une déformation importante et suffisante pour abaisser le clapet 
d’arrivée du gaz et permettre son passage vers le brûleur. En cas d’extinction 
de la veilleuse le robinet du brûleur restant ouvert, la bilame reprend sa forme 
primitive, le clapet remonte et empêche ainsi le passage du gaz vers le brûleur.
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DE SECURITE  

R E G U L A T I O N

igc non dilatable

lieuse de sécurité

ifh ffh

S fsr ------------------ -— JJ

2 Schéma d’une valve 
automatique avec 
veilleuse de sécurité 
pour chaudière (veilleuse allumée, robinet du brûleur fermé)
La couleur indique la présence du gaz

LES  D ISP O S IT IFS  A  COM M AN DE IN D IR E C T E . Le dispositif de sécurité 
de la plupart des chaudières et des radiateurs fonctionne suivant ce principe. 
L’action produite par la veilleuse sur un élément sensible ne se transmet pas 
directement à l’arrivée du gaz.
Valve pneumatique avec veilleuse de sécurité pour chaudière (voir 
schéma 2 ci-dessus). Ici, l’élément sensible est constitué par un tube métallique 
en alliage inoxydable. Ce tube dilatable contient une tige non dilatable en 
stéatite ou céramique réfractaire. La tige de stéatite est solidaire du clapet. 
Le tube métallique l’est du siège de ce clapet.
Lorsque ce tube est chauffé par la flamme de veilleuse, une différence de lon­
gueur apparaît entre tube et tige, par suite de la différence de dilatation des 
matériaux (acier et stéatite). La tige étant maintenue appliquée contre le fond 
du tube, le clapet se soulève et ouvre le circuit dérivé. Celui-ci étant très faible, 
est alors amplifié et communique avec la partie supérieure d’une valve compor­
tant un clapet porté par une membrane de cuir souple. L’ensemble de la valve 
pneumatique constitue l’organe de commande du dispositif.
Lorsque la veilleuse est éteinte, le circuit dérivé fermé, les pressions sont égales 
de part et d’autre de la membrane grâce à un orifice appelé « fuite de contrôle ». 
Sous le poids du clapet la membrane se ferme empêchant le passage du gaz. 
La veilleuse allumée, le circuit dérivé ouvert débitant plus de gaz que la fuite 
de contrôle, la pression diminue au-dessus de la membrane, celle-ci se soulève 
sous la poussée du gaz qui arrive au brûleur où il est enflammé par la veilleuse.
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membrane élastique

veilleuse de sécurité

membrane élastique

3 Schéma d’un bloc de sécurité 
pour radiateurs (avec régulateur 
de pression)

Bloc de sécurité pour radiateurs (vo ir schéma B ci-contre). Certains modè­
les de radiateurs indépendants comportent une valve pneumatique et une 
veilleuse de sécurité dite «  à capsule déformable » . L ’organe sensible est une 
membrane ou capsule métallique (vo ir schéma 4  ci-contre) à très faible cour­
bure. Cette membrane commande, en se déformant, l ’ouverture ou la ferm eture 
d'un clapet qui vient obturer, lorsque la veilleuse est froide, un siège compor­
tant un petit orifice calibré pour perm ettre un passage très réduit du gaz. 
La veilleuse alimentée par ce petit orifice donne une flamme courte qui permet 
le chauffage de la membrane. Celle-ci se déforme (vo ir schéma 5), le clapet s’ou­
vre et la flamme de la veilleuse s’allonge pour atteindre sa longueur normale. 
La valve pneumatique possède une membrane élastique au centre de laquelle 
est fixé le clapet dont la commande dépend, comme dans le système précédent, 
de l’ouverture du c ircu it dérivé.
Sécurité positive. Dans le cas d’ installations importantes on peut utiliser 
un système d it «  à sécurité positive »  :
Le système pneumatique composé de cinq membranes superposées est conçu 
pour empêcher l ’arrivée du gaz au brûleur s 'il se produit une détérioration ou 
un déréglage de l ’appareil de sécurité lui-même. A  chaque extinction le bon 
fonctionnement de tous les organes se trouve automatiquement vérifié . Si le 
fonctionnement est satisfaisant le réallumage est possible, sinon il se produit 
un verrouillage qui in terd it automatiquement tout réallumage tant qu’un 
remède n’a pas été apporté à la défectuosité constatée.
Un système nouvellement appliqué en France permet également d’obtenir la 
sécurité positive d’après un principe très simple qui est celui du thermo-couple.

R É G U L A T IO N
Les dispositifs de régulation sont de plus en plus répandus, même sur des 
appareils de moyenne puissance.
Ce sont notamment les régulateurs de pression de gaz, les thermostats et, pour 
certains appareils seulement, les allum eurs-extincteurs i  commande horaire.

La couleur indique 
la présence du gaz

5 Détail de 
la veilleuse 
(clapet ouvert, 
flamme allongée 
pour l’allumage 
au brûleur)

La couleur indique 
la présence du gaz

LES R É G U L A TE U R S  DE PRESSION. Ces dispositifs sont nécessaires 
pour régulariser la pression du gaz i  son arrivée au brûleur, quelle que soient 
les variations de la pression d’alimentation.
Le régulateur de pression peut être indépendant des autres organes de régula­
tion et de sécurité ou bien au contraire incorporé dans une valve de sécurité.

LE T H E R M O S T A T . Il a pour rôle d’ interrom pre le fonctionnement de 
l ’appareil de chauffage lorsqu’une température lim ite, fixée à l ’avance par 
l ’u tilisateur, est atteinte. Deux solutions sont possibles : ou bien régler la 
tem pérature du fluide transportant la chaleur (eau, vapeur, a ir) ou bien fixe r 
la tem pérature de l’a ir  ambiant.
Dans ce dern ier cas l’appareil de régulation s’appelle therm ostat d’ambiance. 
Aquastat de chaudière (vo ir schéma 6) . Son fonctionnement est basé sur le 
même principe que celui de la veilleuse de sécurité . Le tube dilatable est placé 
dans l’eau chaude (d’où son nom d’aquastat) à la so rtie  de la chaudière. Sur les 
chaudières à vapeur on utilise un «m anostat»  dont la membrane est commandée 
par la pression de la vapeur. C et appareil prend le nom d’«  airstat »  quand il est 
placé sur un générateur d’a ir chaud. Ces appareils qui sont chargés de lim iter la 
température du fluide chauffé peuvent donc assurer indirectem ent une régu­
lation de l’ambiance par le choix de la température d'émission de ce fluide. 
Thermostat d’ambiance. Il peut être à action pneumatique ou électrique. 
Le therm ostat pneumatique est un clapet placé directem ent su r le c ircu it dérivé

46



clapet XX

6 Therm ostat de chaudière 
(le clapet poussé 
laisse arriver 
le gaz au brûleur)

La couleur indique 
la présence du gaz

ULTIMHEAT® 
VIRTUAL MUSEUM

de la valve. Le therm ostat électrique commande une valve électromagnétique 
placée su r le même circu it.
Le  therm ostat d’ambiance doit être soustrait aux influences extrêm es (m ur 
trop ensoleillé ou proxim ité d’entrée d’a ir fro id ).
Un therm ostat d’ambiance pneumatique, pour bien fonctionner, doit être 
situé à moins de tro is mètres de l’appareil de chauffage. C ’est la raison pour 
laquelle les fabricants de radiateurs indépendants incorporent ce thermostat 
dans le bloc «  robinetterie-sécurité » .
Quand il s’agit d’un chauffage central et que le générateur de chaleur est placé 
dans un endroit non-chauffé, cave ou couloir, on doit alors prévoir l’emplace­
ment du therm ostat dans un local-pilote. C e  dern ier présentant des caracté­
ristiques d’ensoleillement et d'occupation moyennes par rapport à l’ensemble 
des pièces & chauffer.
C ette pièce témoin étant en général située à plus de tro is mètres de la chauf­
ferie . on utilisera le therm ostat à liaison électrique. Evidemment lorsqu’une 
chaudière fonctionne sous le contrôle d’un therm ostat d’ambiance, ce qui reste 
assez peu courant, le therm ostat de la chaudière reste à la tem pérature maxi­
mum. Ceci peut amener, en demi-saison, une surchauffe de plusieurs degrés. 
Il est intéressant, en dehors des périodes de grand fro id , de régler la tempéra­
ture de l ’eau en fonction de la tem pérature extérieure pour éviter le dépas­
sement de la température de réglage du therm ostat d’ambiance, dépassement 
dû à l ’ inertie de l’ installation.

A L L U M E U R S -E X T IN C T E U R S  A  C O M M A N D E  H O R A IR E. C et appa­
re il, composé essentiellement d’un clapet placé sur le c ircu it dérivé de la valve, 
a pour but de faire dépendre le fonctionnement de l’appareil de chauffage d’un 
programme horaire. L ’allum eur-extincteur est commandé par un mouvement 
d'horlogerie. Le cadran effectue un tour en 2 4  heures. Gradué de I S minutes 
en I S minutes, il porte les heures de une i  2 4 , et un repère fixe qui sert à la 
mise à l’ heure. Des taquets mobiles, deux rouges et deux noirs, peuvent être 
bloqués à un endroit quelconque du cadran. Les rouges assureront l’allumage 
et les noirs l ’extinction de l’appareil, à l’ heure en face de laquelle ils sont blo­
qués. On dispose ainsi de deux allumages et de deux extinctions automatiques 
par 2 4  heures mais l ’u tilisateur garde quand même la possibilité d’une inter­
vention manuelle.
Il existe également des interrupteurs horaires électriques qui agissent su r le 
circu it dérivé par l’ interm édiaire d’une vanne électro-magnétique (vo ir photo 
ci-dessous).
L ’allum eur-extincteur à commande horaire est particulièrem ent recommandé 
en période de demi-saison et également en cas d’occupation interm ittente.



Nous connaissons m aintenant les avantages du chauffage au gaz, nous avons des notions sur le 
pouvoir calorifique de ce combustible, et nous savons comment calculer le volume à chauffer. 
Nous avons passé en revue les différents modes de chauffage au gaz : chauffage divisé par radia­
teurs indépendants, chauffage central par chaudières ou générateurs. Il reste à résoudre le 
problème délicat du «  choix de l’appareil » ,  déterminé par un certain nombre d’impératifs.

ETERMINATION
DU

^  MODE 
DE CHAUFFAGE

par Régine S IG N O RIN I

L ’U T IL IS A T E U R
intéressé au prem ier chef par un confort maxi­
mum, il aura à ten ir compte des considérations 
suivantes.
Son mode de vie. Q u’ il soit célibataire, marié 
sans enfants ou père de famille, qu’ il occupe, de 
façon plus ou moins in term ittente, deux pièces 
ou un plus vaste appartement, que les pièces 
soient plus ou moins dispersées, le mode de 
chauffage sera évidemment adapté à chacun des 
cas particuliers. Tout un éventail d’appareils se 
présente à son choix : du radiateur à la chau­
dière ou au générateur de chauffage central. 
Son budget. Souvent des possibilités financières 
lim itées obligent à une solution minimum d’attente, 
mais celle-ci peut être prévue de telle façon qu’il 
so it possible de la com pléter ou de la parfaire 
en des jours m eilleurs...
Sa situation d’occupant. Le propriétaire pourra 
toujours envisager une solution définitive, sans 
crainte de vo ir les frais engagés non am ortis, te 
locataire, au contraire, sera plus réfractaire à 
une installation non récupérable en cas de 
déménagement et envisagera volontiers la solu­
tion radiateur indépendant ou générateur mural.

L ’H A B IT A T IO N
Celle-ci peut être ancienne, moderne, en projet 
ou en construction, particulière ou collective. 
Ancienne. Abondamment fournie en conduits 
d’évacuation, ceux-ci sont généralement assez 
dispersés et ne sont pas favorables à la centrali­
sation de l’émission de chaleur.
Moderne. De conception plus fonctionnelle, les 
solutions «  chauffage »  sont plus simples. Le grou­
pement des conduits de fumée facilitera l’emploi du 
chauffage central et, en cas d'absence de conduits 
si le chauffage divisé est choisi, le radiateur à c ir­
cu it de combustion étanche pourra être envisagé. 
En projet ou en construction. Le désir du futur 
occupant peut s’exp rim er auprès du construc­
teur, notamment en ce qui concerne l’ installa­
tion d’un chauffage par a ir chaud.
Collective. Parfois le chauffage co llectif est 
assuré par un autre combustible que le gaz, mais 
là encore la grande souplesse d’utilisation du gaz 
fourn ira un chauffage d’appoint ou de demi- 
saison, offrant un confort individuel appréciable. 
Nous allons vo ir, en tenant compte des impé­
ratifs exposés ci-dessus, quelles sont les pos­
sibilités de meilleure utilisation des appareils.
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A P E T IT  A P P A R T E M E N T  : |  
Une salle de séjour,. unedhambre.

salle de bains, cuisine. 
Trois corMu/«l<m*üô3>« on.1 
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Dans le cas de pièce unique, d’un petit appartement 
(vo ir plan A  ci-contre) ou de budget restre int, le 
choix peut se porter su r les appareils suivants. 
Radiateurs à rayonnement. De très faible inertie 
therm ique, ils sont utilisés quand on désire une 
chaleur immédiate, pour une occupation lim itée. 
Radiateurs à convection ou à récupération. Pou­
vant chauffer des volumes importants (v . p.
I 0 et I 2), ils assurent le chauffage d’une ou plu­

sieurs pièces à condition de disposer pour chaque 
appareil d’un conduit d’évacuation et d’une arrivée 
d’a ir frais (vo ir page 53). Si deux pièces commu­
niquent largement entre elles, elles peuvent être 
chauffées par le même radiateur. C ette solution 
peu onéreuse pour le chauffage de volumes 
moyens, convient particulièrem ent bien pour une 
occupation interm ittente . Cependant, dans ce 
cas, on choisira des appareils à inertie thermique 
faible (enveloppe en tôle d’acier), réservant les 
appareils à inertie plus grande (fonte) pour les 
pièces à occupation prolongée.
Radiateurs à circu it de combustion étonche, dits 
« à ventouse ». En cas d’absence de conduits de 
fumée, il est toujours possible d’u tiliser ce type 
d’appareil dégageant directem ent sur la façade de 
l’ immeuble (vo ir page 12).
Ne perdons pas de vue, cependant, que l’équi­
pement d’un très grand appartement en appa­
reils de chauffage divisé est souvent plus oné­
reux que l ’ installation d'un chauffage central. 
Par contre, la solution «  radiateurs »  présente 
l’avantage pour l’ u tilisateur de pouvoir réaliser 
son installation de chauffage en plusieurs étapes.

Solu tion  p roposée  :
Chauffage divisé. 

Chambre : radiateur 
à combustion étanche.

Salle de séjour : 
radiateur à convection. 

Salle de bains : radiateur tubulaire. 
Cuisine : radiateur juxtaposé à la cuisinière.

B M A ISO N  A UN  É T A G E
Salle de séjour, quatre chambres, salle de bains, 

cuisine, w .-c., garage. 
Un conduit d ’évacuation.

C H A U F F A G E  C E N T R A L  A  E A U  C H A U D E
Dans de nombreux cas (appartements de 5, 6 pièces 
ou plus), on aura avantage à utiliser le chauffage 
central. L ’ installation, plus onéreuse au départ 
sans doute, se révélera à l ’usage plus économique. 
Là aussi plusieurs types d'appareils peuvent être 
envisagés.
Chaudières au sol. Les installations de chauffage 
central à circulation naturelle (vo ir page 26 ), 
présentant une grande inertie therm ique, pour­
ront être utilisées avantageusement dans une 
maison ou un appartement à occupation continue 
(vo ir plan B ci-contre).
Les chaudières à circuit d ’eau accéléré (vo ir 
page 27 ) présentent un intérêt certain dans le 
cas d’occupation interm ittente. Ces installations 
perm ettent de chauffer, rapidement et d’une façon 
homogène, toutes les pièces, même si les distances 
de transmission sont importantes.
Il est toujours préférable que la chaudière soit 
placée le plus près possible des locaux à chauffer. 
Bien entendu, on a toujours intérêt à réduire au 
maximum le parcours des tuyauteries, celles-ci 
pouvant souvent être dissimulées sous des plinthes. 
La gamme de puissance des chaudières est très 
étendue (vo ir les fiches des pages 32 à 36 ) et 
peut satisfaire à n'im porte quelle installation, 
sous réserve que les conditions réglementaires 
d’évacuation soient respectées (vo ir page 54). Solution proposée

ine chaudière de chauffage centra 
à eau chaude placée dans la cuisim 

et des radiateurs de chauffage centra 
dans toutes les pièces



Solution proposée :
Un générateur mural d’eau chaude 
placé dans la cuisine.
Cinq convecteurs.

A P P A R T E M E N T
dont les pièces donnent sur un couloir.
Le conduit d'évacuation est dans la salle de séjour.

Solution p roposée :

Nous avons essayé de vous énum érer le plus brièvement 
possible, les principaux impératifs qui doivent guider le 
choix vers l’ un ou l'autre des différents modes de chauf­
fage au gaz. Nous ne pouvons naturellem ent pas pré-

Chaudières murales et générateurs. Ces
appareils conçus spécialement pour le fonction­
nement en chauffage accéléré, sont d’un encom­
brement réduit et peuvent être placés en éléva­
tion, dans une cuisine ou une salle de bains exiguë 
(vo ir page 30 ). Ils sont donc à conseiller pour un 
petit appartement (vo ir plan C  ci-contre) parce 
que leur encombrement, ainsi que celui des 
convecteurs, est restre int.
La puissance de certains modèles est suffisante 
pour assurer parfois le chauffage de grands appar­
tements, perm ettant ainsi de bénéficier, pour un 
grand volume à chauffer, des avantages d’une 
installation à faible volume d’eau, celle-ci étant 
d’autre part d’achat et d’utilisation économiques. 
Les générateurs présentent en outre l’avantage 
de pouvoir être montés en parallèle, ce montage 
perm ettant, en demi-saison, un fonctionnement 
réduit par la mise en service d'un seul générateur. 
Le s  équipements de chaudières. Cette solu­
tion, souvent interm édiaire avant transformation 
complété de l’ installation, est peu coûteuse et 
assure un rendement presque sim ilaire à celui 
d’une chaudière à gaz.
L'utilisation de cette possibilité pour un chauf­
fage continu, dans un appartement ou une maison 
particulière, n’est intéressante que lorsque l’en­
semble de l'installation a été reconnu en bon état.

C H A U F F A G E  C E N T R A L  A  A IR  C H A U D
L ’emploi des générateurs à a ir chaud est assdjetti 
à une disposition particulière des locaux. Les 
générateurs à circulation naturelle (vo ir page 27) 
se prêtent particulièrem ent bien au chauffage de 
petits appartements comportant des pièces bien 
groupées; il faut pouvoir disposer d’un empla­
cement central perm ettant le passage des gaines, 
celles-ci pouvant parfois être dissimulées sous un 
faux plafond, pour ne pas nuire à l ’esthétique. 
Les générateurs i  circulation accélérée sont plus 
indiqués pour chauffer de grands appartements 
ou des maisons particulières.
De toute façon, lorsque cela est possible, il est 
préférable de p révoir su r plan, à la construction, 
le passage des gaines en faux-plafond et l'empla­
cement du générateur.
Le procédé utilisant le sas ou réserve de calories 
(vo ir page 39) s'applique à un appartement de 
plain-pied, dans lequel toutes les pièces sont grou­
pées autour du couloir central, ayant une hauteur 
de plafond suffisante (vo ir plan D ci-contre). 
Le chauffage par générateur se prête, lui aussi, 
parfaitement à l ’ in term ittence et à la régulation 
automatique. Il peut être utilisé avantageusement 
pour des maisons de week-end notamment, ou, en 
chauffage continu, pour des maisons particulières.

tendre apporter ici une solution idéale à chaque cas par­
ticu lie r. Dans la pratique, celui-ci doit être soumis à un 
installateur qualifié ou aux services locaux du Gaz de 
France qui conseilleront toujours au mieux l ’utilisateur.
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par G u / S P ITZ M U LLER  D ’une façon générale la tarification du gaz intéressant les usagers domestiques 
comporte les tarifs suivants :

T A R IF  G É N É R A L  Celui-ci s’applique automatiquement aux usagers domestiques. Dans la plupart 
des cas, ce ta rif comporte plusieurs tranches, 3 au maximum, dont les p rix  sont 
dégressifs. Les p rix  du ta rif général sont variables suivant les exploitations 
gazières. En supplément du p rix  du gaz, il est perçu une redevance de location 
et d’entretien du compteur. Pour un compteur o rdinaire cette redevance est, 
taxes comprises, de I 6 ,4 4  N F par an.

T A R IF  B IN O M E BO II est appliqué sur demande de l’usager qui doit souscrire un engagement d’un 
an. Il comporte une prime fixe  annuelle, de 4 4 ,8 8  N F, taxes comprises, payable 
par fractions et un p rix  par therm ie délivrée. La prime fixe est la même pour 
toutes les localités desservies par le gaz, le p rix  par therm ie est variable. Le 
ta rif binôme BO est appliqué dans la majorité des exploitations.

T A R IF  B IN O M E B l H est appliqué également sur demande de l ’usager qui s’engage aussi pour un an.
Il comporte une prime fixe annuelle de 143 ,40  N F, taxes comprises, payable 
par fractions et un p rix  par therm ie livrée . Comme pour le ta rif BO, la prime 
fixe est identique dans toutes les exploitations gazières et le p rix  par therm ie 
variable. Le ta rif B l s’applique dans toutes les exploitations. Les primes fixes 
des tarifs binômes BO et B l comprennent location et entretien du compteur.

E X E M P L E S
D E

T A R IF IC A T IO N

L'u tilisateur peut choisir entre ces différents tarifs celui qui est le plus avantageux 
pour son cas. Les tarifs binômes intéressent au prem ier chef les usagers utilisant 
le gaz pour le chauffage de leurs locaux, comme le m ontrent les exemples 
ci-dessous, établis su r la base des tarifs suivants :

Ta rif général. Redevance par compteur de 0 à 5 m3/heure . . . .  16 ,44  NF
P rix  par th e rm ie ..............................................................................................................  0 ,097  NF
Ta rif binôme BO. Prime fixe a n n u e lle .......................................................  4 4 ,8 8  NF
P rix  par th e rm ie ..............................................................................................................  0 ,067  NF
Ta rif binôme B l. Prime fixe a n n u e lle ........................................................ 143 ,40  NF
P rix  par th e rm ie .............................................................................................................. 0 ,04 5  NF
Un utilisateur qui n’a pas le chauffage au gaz mais qui dispose du gaz pour la 
cuisine et pour l ’eau chaude, peut consommer, à t itre  d’exemple 1.6 00  therm ies 
par an. Sa consommation sera facturée au ta rif binôme B0 qui est le plus avan­
tageux dans ce cas et il paiera annuellement :
•  Prime fixe  ........................................................................
•  Consommation 0 ,067  x  1 . 6 0 0 = .................

4 4 ,8 8  NF 
107 ,20  NF | I 52 ,08  NF~|

Si l ’usager veut u tiliser un radiateur à gaz consommant par exemple 2 .0 0 0  ther­
mies, il a encore intérêt à opter pour le ta rif binôme B0 auquel sera facturée 
toute sa consommation de 3 .60 0  thermies/an.
Il paiera annuellement :
•  Prime fixe ........................................................................... 4 4 ,8 8  NF
•  Consommation 0 ,0 6 7 x 3 .6 0 0  = ...........................  2 4 1 ,2 0  NF | 2 8 6 ,0 8  N F I

Les 2 .0 0 0  therm ies de gaz consommées pour le chauffage coûteront donc : 
2 8 6 ,0 8  N F -  152 ,08  N F =  134 NF.

Si un utilisateur veut assurer complètement son chauffage au gaz, soit par 
chaudière, so it par radiateurs indépendants, il peut consommer par exemple 
pour ce chauffage 8.000 therm ies par an.
Il aura in térêt à demander l'application du ta rif binôme B l auquel sera facturée 
toute sa consommation de 9 .6 0 0  thermies/an. Il aura à payer annuellement :

Prim e fixe  ................................................................................  143 ,40  NF I 1 7 5 4 0  m c
Consommation 0 ,04 5  X  9 .6 0 0  = ............................ 4 3 2 ,0 0  NF

Les 8 .0 0 0  therm ies consommées pour le chauffage coûteront à l'usager 
57 5 ,40  N F -  I 52 ,08  N F =  4 2 3 ,3 2  NF.

L ’usager pourra utilem ent demander conseil, aux services locaux du Gaz de 
France, su r le choix du ta rif le plus avantageux pour son cas. Cette démarche 
est particulièrem ent utile en cas d'achat d’un nouvel équipement de chauffage.



Les conditions essentielles pour que l’installation d’un appareil de chauf­
fage au gaz ( I )  soit bonne sont les suivantes :
• La pièce de l’appartement dans laquelle se trouve l’appareil de chauf­
fage doit répondre aux exigences réglementaires.
• Le combustible «  gaz »  doit être fourni en quantité suffisante et pro­
portionnée à la puissance des appareils.
• Les gaz de combustion doivent pouvoir être évacués très facilement.

NSTALLATION
par Jacques PO IR IER

L E  L O C A L  R É G L E M E N T A IR E
L’appareil de chauffage doit être installé dans une pièce d'au moins 9 m(I) * 3 de 
volume possédant une fenêtre ouvrante de 0 ,80  m3.
Tout appareil à combustion a besoin d’air, pour bien fonctionner. Pour un foyer 
à gaz il faut plus d’un m ètre cube d’a ir par therm ie.
Une alimentation permanente en a ir frais doit être obligatoirement prévue, 
par l’ in term édiaire d’une prise d’a ir, située le plus près possible du sol.

L A  P R É S E N C E  D U  C O M B U S T IB L E
Les canalisations intérieures de l'appartement ainsi que le compteur seront 
choisis de façon à perm ettre une bonne alimentation en gaz de l’appareil; ces 
canalisations seront de diamètres différents suivant la nature du gaz distribué : 
gaz de ville , gaz naturel, propane, e tc ., et seront déterminées par la puissance 
des appareils utilisés.
Il faut noter qu’un radiateur ou une chaudière fonctionnent en période d’hiver 
où tous les usagers utilisent beaucoup leurs appareils à gaz, la canalisation de 
gaz d’un immeuble (conduite montante) doit donc être calculée en conséquence. 
Aussi, avant d’entreprendre toute installation, convient-il de faire appel aux 
services compétents du Gaz de France afin d’en exam iner toutes les possibilités.

L ’É V A C U A T IO N  D ES  P R O D U IT S  D E C O M B U S T IO N
Quel que so it le combustible utilisé et la façon dont on le brûle, toute combus­
tion dégage du gaz carbonique; s’ il n’est pas toxique comme l’oxyde de carbone, 
il crée, en se mélangeant à l’a ir, une atmosphère confinée qui devient, à la longue, 
irrespirable. Les appareils à combustion doivent donc tous être raccordés à un 
conduit d’évacuation.
La pose d’un appareil de chauffage au gaz est donc de ce fait conditionnée par 
la possibilité d’utiliser ou de construire un conduit d’évacuation répondant 
aux prescriptions réglementaires et à la conception technique la meilleure.

( I )  Réglementation. Les installations des appareils 
de chauffage au gaz sont soumis à la Norme P. 45-201
intitulée «  Code des conditions minima des installa- 5z
tions de gaz de ville  à l ’ in térieur des immeubles d’ha­
bitation »  et, pour Paris, i  l ’a r. préf. du 6-9-1938.
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La prise d’a ir . On ne peut évacuer une quantité déterminée de produits de 
combustion que si cette même quantité est remplacée par une même masse 
gazeuse; le volume de gaz et d 'air introduit dans l ’appareil pour la combustion 
a le même poids que les produits évacués dans le conduit. L ’absence d’a ir frais 
jo inte à un calfeutrage total des ouvertures dans les pièces, empêche l ’écoule­
ment naturel des produits gazeux dans le conduit de fumée. Aussi une prise 
d’a ir devra-t-elle être bien conçue et bien située pour être efficace, c’est-à-dire 
pour introduire de l’a ir  frais dans la pièce sans gêner les occupants.
Atténuée par un déflecteur (vo ir croquis I )  ou canalisée par une gaine, elle sera 
l’ élément essentiel d’une bonne évacuation.
Une prise d’a ir efficace, associée à un conduit d'évacuation réglem entaire, assure 
une bonne ventilation ainsi que le renouvellement complet de l’a ir  de la pièce 
(vo ir croquis 2). En outre, les orifices de prise d’a ir doivent être protégés 
efficacement par une grille , contre toute introduction de corps étrangers. Ses 
dimensions doivent être en rapport avec la puissance de l’appareil : pour un 
radiateur indépendant, 50 cm carrés suffisent, pour une chaudière ou un 
générateur I 00 à I 50 centimètres carrés sont nécessaires suivant la puissance.

2 Schéma de ventilation
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Le raccordement. Le raccordement de l'appareil au conduit d’évacuation 
donnera un «  bon départ »  aux gaz brûlés. De même diamètre que celui de 
la buse (de la chaudière ou du radiateur) le tuyau de raccordement sera en alu­
minium. matériau très facile à chauffer, qui permet l'amorçage rapide du tirage. 
On choisira l ’emplacement de l'appareil de manière que le raccordement soit 
le plus court et le plus simple possible, sans parties horizontales, ni coudes i  
angle dro it (vo ir croquis 3) qui sont autant de coups de frein à l'écoulement 
des gaz brûlés.
Dans le cas d'un raccordement à un conduit in térieur, une tige de butée évite 
l ’enfoncement exagéré du raccordement, ce qui réduirait la section de passage.

Le conduit d'évacuation. Conduit intérieur. Le conduit constru it en 
matériaux peu conducteurs, doit être étanche aux gaz brûlés su r la totalité 
de son parcours afin d’éviter toute émanation dans les locaux traversés (vo ir 
croquis 3). Il ne doit pas être obstrué par des corps étrangers; aussi une visite 
du conduit devra-t-elle être faite par le fumiste avant l'installation.
Les produits de combustion du gaz contiennent une certaine quantité d’eau 
à l ’état de vapeur sèche qui s'élim ine normalement comme les autres produits 
gazeux, i  l ’état sec,lorsque l ’appareil est en régim e; mais il existe un très court 
instant, à l'allumage du brûleur, où cette vapeur d’eau, au contact des parois 
froides peut se condenser et décrocher la su ie ; cette eau se revaporise d’ailleurs 
très rapidement, dès le réchauffement du conduit lorsque les produits de combus­
tion s’évacuent normalement.
Dans le cas où le conduit a servi à évacuer des fumées provenant d’autres combus­
tibles, la suie plus ou moins agglomérée qui tapisse les parois intérieures se 
décroche. Un pot ou une cavité à suie sera placé i  la base du conduit pour la 
recueillir. Au cours des premières périodes de chauffage, on visitera cet acces­
soire pour le maintenir en état de propreté.
Pour assurer un tirage correct, il est nécessaire que le conduit débouche en 
«  plein vent » . La souche sera surmontée directem ent, sans réduction de sec­
tion d’un raccord de souche avec trappe de ramonage et d’un aspirateur sta­
tique. Si le conduit ne débouche pas en plein vent la surélévation sans réduction 
de section de la souche est nécessaire. Le tuyau de surélévation en fibrociment 
doit être calorifugé ou muni d’un dispositif de purge recueillant les conden­
sations au-dessus de la souche.
Dans les installations mal faites, un mauvais tirage peut empêcher l ’évacuation 
hors du conduit de la vapeur d’eau à l’état sec, ce qui peut entraîner des taches 
humides sur les papiers et peintures.
Contre les dégâts des humidifications provoqués par des appareils i  gaz, rac­
cordés i  un conduit in térieu r, le Gaz de France a contracté une assurance des­
tinée à garantir les propriétaires et les usagers.
Pour raccorder une chaudière ou un générateur d 'air chaud à un conduit inté­
rieu r ( I )  ou à un conduit Shunt, leur débit ou leur puissance ne doivent pas 
dépasser 4 ,5  mètres cubes/heure ou environ I 5 .000  m illithermies/heure.

Q
Conduit in térieu r

( I )  A  Paris l ’arrêté préfectoral du 6 septembre 1938 
in terd it de raccorder aux conduits ordinaires des 
appareils d’un débit supérieur â 4 ,5  mètres cubes/h 
si l ’on se trouve dans les 3 derniers étages d’un 
immeuble et à 3 mètres cubes/h dans les autres cas.



Conduit extérieur. Généralement en fibrociment, ce conduit (vo ir croquis 4 ) est 
exposé au froid, il y a donc risque de condensation de la vapeur d’eau contenue 
dans les produits de combustion : un té de purge placé à l’ in térieur des locaux, 
la recueille à la base du conduit et un siphon décanteur, visitable, la dirige vers 
la vidange.
Le diamètre du conduit est déterm iné en fonction du débit de l ’appareil et de 
la hauteur du conduit (code des conditions minima des installations au gaz).

Débouché du conduit. Les orifices extérieurs des conduits de fumée doivent 
être élevés au-dessus des toitures :
•  Dans tous les cas, de 0 ,40  m au moins par rapport i  toute partie de cons­
truction distante de moins de 8 mètres.
(A  Paris, la hauteur de la souche sera d’un m ètre au-dessus de la partie la plus 
élevée de la construction dans un rayon de 10 mètres, règlement sanitaire du 
7 mai 1936.)
•  Dans le cas de toitures-terrasses sans acrotère , de 1,20 mètre par rapport 
au point de sortie de la souche.
•  Si les toitures-terrasses sont bordées d’acrotère, la hauteur de la souche sera 
de 1,20 mètre au-dessus de l'acrotère. (A rrê té  m inistériel du 14-1 1-1958.)

L ’évacuation par ventouse : Certains radiateurs indépendants i  c ircu it de 
combustion étanche sont construits pour fonctionner sans cheminée ce qui, dans 
bien des cas, facilite considérablement leur installation. Ces appareils compor­
tent un dispositif dénommé «  ventouse »  qui se compose de deux orifices, 
l ’un pour l ’aspiration de l'a ir frais, l ’autre pour l’évacuation des gaz brûlés.
Ces deux orifices doivent être protégés contre toute introduction de corps 
étrangers par une grille .
Le radiateur est adossé i  un mur extérieur et relié i  sa ventouse par deux 
tuyaux horizontaux qui traversent simplement le m ur. _
La ventouse est conçue pour assurer une circulation correcte des gaz en a ir _  
calme aussi bien qu’en atmosphère agitée, à condition qu’aucun obstacle faisant 
saillie su r le plan du mur dans un rayon d’un m ètre environ ne puisse contrarier 
le fonctionnement du dispositif. Les orifices d’évacuation rejetant en façade 
les gaz dégagés doivent être situés i  0 ,40  m au moins de toute baie ouvrante 
et à 0 ,60  m au moins de tout orifice de ventilation (D écret du I 3 mai I9 6 0 ) .

4 Conduit extérieur

arrivée d 'a ir frais

ss
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A  la première mise en service de l’appareil, il est indispensable de procéder 
à des vérifications qui sont importantes pour le parfait fonctionnement 
et la sécurité de l’installation, et en période normale de chauffage, il est 
nécessaire de se soumettre à certaines règles d’utilisation et d’entretien.

TILISATION
ENTRETIEN

M ISE EN  S E R V IC E  D E L ’A P P A R E IL
Pour qu'une installation soit agréée par le G az de 
France, on procède aux vérifications suivantes :
•  Etanchéité complète des canalisations de gaz.
•  Réglage de l'appareil à son débit maximum.
•  Vérification du bon fonctionnement de la veilleuse 
à l’allumage du brûleur, et de la sécurité.

U T IL IS A T IO N  C O U R A N T E
Il faut toujours procéder à l’allumage et à l ’extinc­
tion en se conformant strictem ent aux instructions 
données dans la notice, par le constructeur. 
Radiateurs indépendants. Dans la plupart des cas 
la marche des opérations est la suivante :
•  O u v r ir  le robinet d’arrê t placé sur la canalisation 
d’amenée du gaz à l'appareil.
•  O u v r ir  le robinet de veilleuse, après avoir frotté 
une allumette.
•  S’assurer, avant d’ouvrir le robinet du brûleur, 
que la flamme de la veilleuse est assez longue (vo ir 
page 46 ) pour l’allumage.
•  L ’extinction de l’appareil doit se faire dans l’ordre 
inverse : d’abord le brûleur puis la veilleuse. Il est 
bien évident qu’on ne doit jamais se se rv ir du robinet 
de barrage ou de compteur pour éteindre un appareil 
de chauffage.
Chaudières de chauffage central. Procéder de la 
même manière, de plus :
•  V é rif ie r avant allumage le plein d’eau après l’ou­
verture du c ircu it d’eau des radiateurs. V é rif ie r aussi 
l ’ index du therm ostat ou de l’aquastat qui doit être 
placé à la tem pérature de réglage désirée.
•  Pour l’extinction d’une chaudière ou d’un généra­

teur, il suffit de ferm er le robinet de veilleuse, le 
brûleur s’éteint normalement par action du dispo­
sitif de sécurité ( I  5 à 20  secondes après).
On ferme ensuite le robinet du brûleur, puis le 
robinet d’arrê t placé sur la canalisation d’amenée de 
gaz à la chaudière.

E N T R E T IE N  D ES  A P P A R E IL S  
D E C H A U F F A G E

Le bon fonctionnement d’une installation de chauf­
fage implique, quel que soit d’ailleurs le combustible 
utilisé, l ’entretien de deux parties essentielles : 
l’appareil de chauffage lui-même, les conduits d’éva­
cuation.
Radiateurs, chaudières, générateurs. Ceux-ci doi­
vent sub ir les opérations suivantes :
•  Vérification de la propreté du corps de chauffe 
et du brûleur.
•  Réglage de la longueur de la flamme de veilleuse 
afin d’obtenir un bon allumage du brûleur.
•  Contrôle du fonctionnement des organes de régu­
lation et de sécurité.
Canalisations de raccordement et conduit 
d’évacuation. Une fois par an ( I )  il faut vérifier :
•  L ’état de propreté des canalisations de raccor­
dement.
•  L ’état du conduit d'évacuation intérieur et 
effectuer un ramonage du conduit. Il est aussi indis­
pensable d’effectuer un nettoyage du pot ou de la 
cavité à suie.
•  S’ il s’agit d’un conduit extérieur, une visite du 
conduit et du té de purge est obligatoire.
Toutes ces opérations que nous venons d’énum érer 
peuvent être faites par l ’ installateur ou par un fumiste.

( I )  A  Paris, l'a rrê té  préfectoral du 15 ju ille t 1959
prescrit l ’obligation de deux visites annuelles, dont 56
une au moins pendant la période d’utilisation, des 
conduits d’évacuation des produits de combustion.
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